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“Chères Yvelinoises,
chers Yvelinois,

Les Yvelines béné-
ficient d'un patri-
moine historique,
environnemental et
de loisirs exception-

nel. Aux portes de Paris, en plein cœur de
la région Ile-de-France et fort de la noto-
riété internationale de Versailles, ce pa-
trimoine constitue un atout d'attractivité
de toute première importance.

Fort de ce constat, le Conseil général a
fait le choix d'engager une réflexion sur
ces spécificités touristiques afin de définir
un projet dynamique au service de son
développement économique.

Ce projet départemental a trois objectifs.
Le premier est de soutenir une filière éco-
nomique particulièrement bien représen-
tée dans le département avec pas moins
de 5 700 entreprises et 26300 emplois.

Le deuxième – qui s'inscrit pleinement
dans le projet de grande métropole pari-
sienne – est de promouvoir un cadre et
une qualité de vie comme véritables
atouts pour l'accueil d'entreprises et de
nouvelles activités économiques créa-
trices d'emplois. 

Enfin, le troisième est de valoriser une of-
fre de loisirs propice à l'épanouissement
et au divertissement des familles yveli-
noises.

Ce nouveau numéro du magazine « Yve-
lines » vous permettra également de vous
rendre compte des actions du Conseil gé-
néral et de ses partenaires pour aména-
ger et dynamiser les bords de Seine : créa-
tion de passerelles pour favoriser les
circulations douces, de bacs pour piétons
et vélos, d’un parc nautique à Bougival
(le premier d’Ile-de-France), de guin-
guettes…

Je vous en souhaite une
bonne lecture !

É D I T O

Le patron de la police fait
le point 
Entretien avec Jean-Marie Salanova,
directeur départemental de la sécurité
publique : « Nous devons rapprocher
les policiers de la population ».

Page 16-17

Alain SCHMITZ
Président du Conseil général

39 cantons, 39 actualités
Toute l’actualité du département en bref,
de Mantes-la-Jolie (photo) à Rambouillet
et de Houdan à Viroflay en passant par
Poissy ou Versailles.

Pages 8 à 13

L’intérêt de l’industrie pour
l’herbe à éléphant
Connu pour son potentiel énergétique,
le miscanthus cultivé dans la boucle de
Chanteloup-les-Vignes ouvre des
perspectives de développement
économique importantes. 

Page 21
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Le tunnelier du T6 en action 
à Viroflay
Depuis le 25 mars, le tunnelier du tramway T6 creuse la section

souterraine (1,6 km de tunnel) de la future ligne T6. Parti de la lisière de la forêt 

de Vélizy, l’engin de 82 mètres de long et de 1400 tonnes progresse d’environ 

200 mètres par mois. Il devrait parvenir avant la fin de l’année à son terminus, 

à l’emplacement de la station Viroflay Rive-Droite. Le futur tramway T6 reliera 

en 40 minutes Châtillon (Hauts-de-Seine) à Viroflay via Vélizy-Villacoublay. 

Le tracé de 14 km desservira 21 stations, dont 9 dans les Yvelines. La mise en service

est prévue en 2014 pour la section de surface et en 2015 pour la totalité de la ligne.

www.tramway-chatillon-viroflay.fr
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L’innovation yvelinoise 
fait le buzz à Genève
Présent pour la 3e année consécutive au Salon International 
de l’Automobile de Genève, le Conseil général a exposé sur son stand 
les quatre lauréats de l’appel à projets « Véhicule intelligent – ville du futur ». 

Des prototypes innovants, développés par des entreprises et des centres de

recherche des Yvelines, qui ont rencontré un franc succès tant auprès des médias

que des professionnels. Et qui placent le département comme l’une des places fortes

des nouvelles mobilités œuvrant pour un transport plus propre, fluide et économique.

www.yvelines.fr/go/39

I YVELINES -  MAI 20136
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POISSY NORD

Carrières-
sous-Poissy:
un giratoire
près d’Azalys

Depuis février, un
nouveau carrefour
giratoire a été créé sur la
RD 190 à Carrières-sous-
Poissy, entre le site du
SIAAP et l’usine
d’incinération de déchets
Azalys d’un côté, et
l’Ecopôle Seine-Aval de
l’autre. Une dernière
phase de travaux se
déroule à partir du mois
de juin et consiste en la
fermeture du Chemin de
Californie (voie d'accès à
la Zac Ecopôle Seine-Aval
et station d'épuration
SIAAP) sur la RD 190,
celui-ci étant raccordé au
giratoire par une voie
nouvelle.

ANDRÉSY

Un nouvel embarcadère pour l’île Nancy

Lauréat de l’appel à projets lancé par le Conseil général pour développer les animations
autour de la Seine, Andrésy va pouvoir aménager l’île Nancy pour renforcer l’intérêt du
site. Des panneaux expliquant la faune et la flore de l’île, en complément de ceux de la
passe à poissons (inaugurée en 2011), vont être installés. Le projet prévoit surtout
d’augmenter la capacité d’accueil de la halte plaisance, de réhabiliter l’embarcadère
existant et d’en créer un nouveau, en face de l’espace Saint-Exupéry, pour relier l’île
Nancy par une desserte en triangle: mairie, île Nancy, centre-ville.

TRIEL-SUR-SEINE

Le centre-ville de Verneuil-
sur-Seine réaménagé
En février dernier, l’assemblée
départementale a voté un
contrat « centre-ville » avec la
ville de Verneuil-sur-Seine et la
Communauté d’Agglomération
des Deux Rives de la Seine
(CA2RS). Le Conseil général va
donc participer à ce projet qui
comprend la requalification de
l’espace public du Clos du
Verger (concerné actuellement
par la construction de locaux
commerciaux et de dix
logements, voir la photo), le
réaménagement de la place et
du parking ainsi que de la sente
reliant le Clos du Verger au
boulevard Malraux.

CONFLANS SAINTE-HONORINE

Une piste cyclable 
boulevard Allende
Les travaux de la piste
cyclable bidirectionnelle le
long de la RD 203 (ou
boulevard Salvador
Allende) à Conflans-Sainte-
Honorine commencent
début juin pour une durée
d’un mois. Dans le cadre
de son programme de
liaisons douces, le Conseil
général investit 130000 €
dans ce projet qui va
permettre aux piétons et
aux vélos de circuler en
toute sécurité, du giratoire
de la ZAC des Boutries à la
RN 184.

POISSY SUD

Deux terrains
synthétiques à
Beauregard
À la rentrée prochaine, 
le Cosec du quartier
Beauregard sera équipé de
deux terrains de football
en gazon synthétique.
Poissy a reçu une
subvention de 240000€
du Conseil général pour
réaliser ces équipements,
qui vont coûter près de
1M€ et seront utilisés par
les associations sportives,
les élèves des écoles
primaires, des collèges et
des lycées.
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MAISONS-LAFFITTE

Le gymnase du Mesnil-le-Roi bientôt inauguré
Ouvert depuis le 1er septembre 2012, le nouveau complexe sportif du Mesnil-le-Roi,
situé rue des Grands-Champs, a changé la vie de la dizaine d’associations qui le

fréquente. Avec deux salles
omnisports, un dojo, une
salle de musculation et un
club house, les sportifs
disposent désormais d’un
équipement adapté à leurs
activités (handball, basket,
badminton, escrime,
karaté…). Le gymnase, utilisé
par les scolaires de la
commune et les collégiens de
Maisons-Laffitte, sera
inauguré en mai, une fois
que les aménagements
extérieurs seront terminés.
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HOUILLES

Le Conservatoire
ouvre enfin ses portes
Retardée de plusieurs mois
à cause d’un acte de
malveillance, la livraison
du nouveau Conservatoire
de musique et de danse de
Houilles s’est déroulée le
mois dernier. Le public a
pu enfin découvrir les
salles de cours derrière les
murs si originaux du
bâtiment de deux étages,
édifié rue Gambetta. Situé
près de l’hôtel de ville, le
bâtiment se distingue par
sa façade parée
d’aluminium dont les
perforations reproduisent
l’harmonisation d’une
chanson composée par
l’Ovillois Victor Frédéric
Verrimst (1825-1893),
Nous n’irons plus au bois.
www.leconservatoire.ville-
houilles.fr

SARTROUVILLE

La digue rénovée et renforcée

Engagés en 2011 par le SMSO (Syndicat mixte
d’aménagement, de gestion et d’entretien des
berges de la Seine et de l’Oise, dont le Conseil
général est un adhérent de premier ordre), les
travaux de rénovation des 2500 mètres de digue à
Sartrouville se terminent cet été. Ils ont permis de
renforcer la stabilité de la digue, d’améliorer sa
protection contre l’érosion et d’optimiser sa gestion.
Des aménagements paysagers et écologiques ont
également été réalisés.

SAINT-GERMAIN-EN-LAYE NORD

La rampe des Grottes retrouve la lumière

CHATOU

Le centre Hal Singer
prêt en septembre
En chantier depuis plus
d’un an, le nouveau pôle
culture-jeunesse de Chatou
ouvre ses portes, rue de la
République, à la fin des
vacances d’été. La Ville 
a décidé de lui donner 
le nom d’Hal Singer, 
un célèbre saxophoniste
américain installé à
Chatou. L’équipement
regroupe une médiathè -
que (déjà ouverte), un
conservatoire de musique
et de danse, une salle
d’exposition et un espace
dédié aux 16-25 ans.

LE VÉSINET

Un livre sur l’hôpital
récompensé
Décerné tous les deux ans,
le Prix départemental
d’histoire locale a été
attribué, en février dernier,
à Béatrice Vivien, de
Maisons-Laffitte, pour son
livre L’empereur et
l’ouvrière – L’Asile
Impérial du Vésinet (éd. Le
Temps de le Dire). Cet
ouvrage, largement
illustré, est consacré à
l’histoire de l’hôpital
du Vésinet, datant du
Second Empire. Il détaille
les lieux et l’organisation
de la vie des
pensionnaires.

LE PECQ

À Fourqueux, l’Espace
fait peau neuve
Centre social, salle de
spectacle, école de
musique, bibliothèque,…
Pas moins de 52 activités
sont proposées au centre
socioculturel ESPACE
(Espace Social Permanent
Artistique Culturel
Educatif) de Fourqueux, un
bâtiment composé
d’extensions successives
aux architectures
différentes. Pour résoudre
l’incohérence des
circulations au sein de
l’équipement et adapter les
locaux aux besoins des
activités, un chantier de
rénovation a été lancé en
janvier dernier avec le
soutien du Conseil général.
D’ici un an, le public
pourra découvrir le
nouveau centre, avec un
hall d’entrée restructuré,
des accès redimensionnés,
une circulation
réaménagée, un « espace
jeune » agrandi et une
efficacité énergétique
largement améliorée.

SAINT-GERMAIN-EN-LAYE SUD

Chambourcy: les
aménagements de la
RD 113 se poursuivent
Mise en sens unique à
deux voies, la RD 113 qui
traverse l’agglomération
de Chambourcy 
bénéficie de travaux
d’aménagement des
trottoirs et des espaces
verts depuis début avril. Le
Conseil général crée aussi
à cet endroit une piste
cyclable bidirectionnelle.

Vestige de l’ancien Château Neuf, la rampe des Grottes
est restaurée depuis 2009 par la Ville de Saint-
Germain-en-Laye avec le soutien du Conseil général,
de la DRAC (Direction régionale des affaires culturelles)
et d’une souscription publique placée sous l’égide de la
Fondation du patrimoine. Deux phases de travaux ont
déjà permis de restaurer et aménager l’escalier, la
grille centrale (rue Thiers) et les murs en retour sur la
rampe. Le pavage des rampes et l’escalier nord ont
ensuite été refaits et étanchéifiés, le terre-plein côté
sud supprimé et l’ensemble a été mis en lumière
(visible depuis la rive droite de la Seine). Le chantier va
se poursuivre avec la restauration de la galerie dorique
et du mur des Lions côtés nord et sud.
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MEULAN-EN-YVELINES

La passerelle Les Mureaux-Meulan est dessinée
Architecte de la passerelle Solférino à Paris, Marc Mimram a été retenu pour concevoir
celle qui va relier Les Mureaux à Meulan-en-Yvelines d’ici 2016. Dédié aux piétons et aux
vélos, le projet conduit par le SMSO (Syndicat mixte d’aménagement, de gestion et
d’entretien des berges de la Seine et de l’Oise) reprend le tracé historique du pont reliant
les deux rives entre la place Bellevue aux Mureaux et l’îlette du Fort à Meulan.

I YVELINES -  MAI 201310

CHEVREUSE

Un giratoire pour
sécuriser le carrefour
Depuis 2002, onze
accidents corporels
ayant causé sept blessés
graves ont été recensés
au carrefour des RD 91
et RD 195 à Magny-les-
Hameaux. Gérée par des
feux tricolores, cette
intersection est
actuellement modifiée
pour laisser place à un
carrefour giratoire qui
devrait apaiser les
vitesses pratiquées par
les automobilistes et
sécuriser le site. Les
travaux se terminent en
juillet prochain.

RAMBOUILLET

Une maison de santé
à Auffargis
Pour lutter contre la
désertification médicale
en milieu rural, le
Conseil général soutient
les projets
d’aménagement des
communes. À Auffargis,
c’est une maison de
santé pluridisciplinaire
qui a été créée à
proximité de la mairie
pour réunir les activités
de deux médecins
généralistes et d’un
cabinet de consultation
pour kinésithérapeutes.
Les travaux ont été
subventionnés par un
contrat départemental
adopté en décembre
2012 qui comprend
aussi la restauration du
foyer rural, du centre
socio-culturel et de la
bibliothèque.

SAINT-ARNOULT-EN-YVELINES

Une nouvelle
médiathèque 
à Prunay-en-Yvelines
À l’étroit dans un local 
de 30m2, la bibliothèque-
médiathèque de
Prunay-en-Yvelines va
déménager dans une
ancienne grange située 
en centre-bourg.
L’aménagement de cet
espace de 100m2 doit
commencer avant la fin de
l’année. Ce projet est
soutenu par le Conseil
général dans le cadre d’un
contrat rural qui
comprend aussi la
création d’un espace de
rencontres et
l’aménagement d’un clos
paysagé au hameau de
Gourville.

GUERVILLE

Breuil-Bois-Robert modifie son centre-ville

La place centrale de Breuil-Bois-Robert va être
transformée en espace récréatif avec l’aménagement
d’une aire de jeux pour les enfants, d’un terrain
multisports pour les adolescents et d’une grande
esplanade pouvant accueillir marchés, fêtes et spectacles.
Prévus pour 2014, les travaux sont soutenus par le
Conseil général dans le cadre d’un contrat rural qui
prévoit aussi la requalification du parvis de la mairie et
des abords de l’église.

A C T U  D E S  C A N T O N S  

MONTFORT L’AMAURY

Les travaux de la
piscine se terminent
Soutenus par le Conseil
général, les travaux de la
piscine intercommunale
de Montfort l’Amaury
doivent se terminer
dans quelques semaines.
L’équipement géré par le
SIVOM, le syndicat
intercommunal, est
fermé depuis le mois de
novembre. Il rouvre ses
portes au public début
juillet.

MAUREPAS

Les élèves d’Elancourt expérimentent les tablettes
En partenariat avec
l’association « Initiatives
Terrain d’Elancourt » et le
Centre régional de
documentation pédagogique,
le Conseil général poursuit
l’expérimentation des
nouveaux outils numériques
à l’école. Cette année, quatre
collèges (Alexandre-Dumas 
à Maurepas, L’Agiot à
Élancourt, Louis-Lumière 
à Marly-le-Roi et Auguste-
Renoir à Chatou) et dix
écoles primaires d’Élancourt
(160 tablettes mobiles
distribuées) ont pu être
équipés. ©
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BONNIÈRES-SUR-SEINE

Le bac entre Moisson et Vétheuil attend les promeneurs
Avec 15000 personnes transportées la saison dernière, le bac qui relie Moisson et
Vétheuil (Val-d’Oise) a trouvé son public. Gratuit, ouvert de mai à octobre chaque week-
end et jour férié, il permet à chaque passage de transporter jusqu’à 12 promeneurs.
Vélos et poussettes sont acceptés par le passeur de ce bac qui entame sa quatrième
saison estivale.

LIMAY

Rénovation du mur
antibruit
Construites dans les
années 90, les protections
phoniques situées le long
de la RD 983, entre les 
RD 146 et RD 190, vont
être rénovées cet été. Les
travaux vont durer un an
pour aménager des écrans
acoustiques plus
modernes à proximité des
zones habitées de Limay.

MANTES-LA-JOLIE

Les travaux de la passerelle commencent cette année

Dessiné par l’architecte Dietmar Feichtinger, le « franchissement doux » entre Mantes-
la-Jolie et Limay va entrer dans sa phase de travaux à la fin de l’année. Le projet,
réservé aux piétons et cyclistes, consiste à accrocher une passerelle au pont routier de
Mantes à l’île aux Dames et aménager un chemin le long du théâtre de verdure
jusqu’au vieux pont de Mantes, où le franchissement va être rétabli pour rejoindre
Limay. Fin des travaux en 2015.

MANTES-LA-VILLE

Bientôt un bac entre
Rosny et Guernes
Supprimé dans les années 60, 
le bac entre Rosny-sur-Seine et
Guernes va renaître cet été sur
le modèle de celui qui existe
depuis 2009 entre Moisson et
Vétheuil. Au droit du château 
de Rosny, le passeur devrait
commencer son activité fin août
pour permettre aux
promeneurs (à pied ou à vélo)
de relier les deux communes.

AUBERGENVILLE

Ouverture de la
maison médicale de
Bouafle

Moins d’un an après le
lancement des travaux, la
maison médicale de
Bouafle ouvre ses portes le
1er juin. Cet équipement
moderne permet de
rassembler l’ensemble des
professionnels de la santé
en un même lieu. En
l’occurrence: deux
médecins généralistes, une
pharmacienne, une
infirmière, un
orthophoniste et un
osthéopathe.

HOUDAN

Déviation de la 
RD 983 à Richebourg:
ouverture du pont
L’ouvrage permettant le
franchissement de la future
déviation de la RD 983 à
Richebourg par la RD 112
ouvre à la circulation en
juin. Le projet de déviation
s’étend sur une longueur
d’environ 4,5 km sur les
communes de Richebourg
et Tacoignières. Il se
raccorde à la RD 983 à ses
extrémités Nord et Sud et à
la RD 45 par des giratoires.
Sa mise en service est
prévue pour 2014.
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SAINT-NOM-LA-BRETÈCHE

Des travaux d’économie d’énergie à Chavenay
Depuis 2011, le Conseil général soutient les travaux
d’amélioration des performances énergétiques des
bâtiments publics. À Chavenay, un simple chantier
d’isolation des combles de l’école communale va
permettre de réduire de 63000 kWh la
consommation du bâtiment et d’économiser près de
3500 € par an. Le projet est estimé à plus de
100000 €.
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MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

Une résidence étudiante dans le quartier du vélodrome
Les premiers étudiants
pourront y résider à partir
de septembre 2015 mais les
travaux ont déjà commencé.
À Montigny-le-Bretonneux,
le long de l’A12, entre la
base de loisirs et le centre
urbain de Saint-Quentin-en-
Yvelines (le quartier du futur
vélodrome national), une
résidence étudiante de plus
de 300 places sort de terre.
Les appartements (de 18 à
24m2) seront loués 200 à
300€ par mois.

PLAISIR

Thiverval-Grignon transforme son centre
Au cœur du hameau de Thiverval-Grignon,
des travaux d’aménagement des abords de
l’école et de la mairie ont permis de rendre son
autonomie à la cour de récréation et de créer
un accès indépendant à la mairie. Le chantier
a été soutenu par le Conseil général dans le
cadre d’un contrat rural qui prévoit également
la réhabilitation du « réservoir de Grignon »,
pour en faire le relais de la bibliothèque
intercom munale, et l’aménagement du
carrefour rue du Pont Planté.

LA CELLE SAINT-CLOUD

Le théâtre ouvre 
à la rentrée
En travaux depuis
plusieurs mois, le théâtre
municipal de La Celle
Saint-Cloud ouvre ses
portes à la rentrée de
septembre. Les spectacles
vont pouvoir se jouer sur
une scène agrandie, avec
une acoustique
améliorée, un nouvel
éclairage et 500 sièges
flambant neufs. 

LE CHESNAY

Bientôt 300 nouveaux logements à Rocquencourt
Pilotés par la SEM Yvelines Aménagement, les travaux de
la ZAC de Bourg à Rocquencourt débutent le mois
prochain. Ce projet de nouveau quartier, situé sur un
terrain de 4,9 hectares entre la D307 et l’autoroute A13,
prévoit la construction de quelque 300 logements (dont
près du tiers à caractère social) et 4000m² d’activités. Le
Conseil général, à travers son dispositif CDOR (Contrat de
développement de l’offre résidentielle), a contribué à la
concrétisation du projet qui verra le jour en 2015.

MARLY-LE-ROI

Des arbres à adopter
dans le parc
L’Établissement public du
château de Versailles,
auquel est rattaché le parc
de Marly-le-Roi, a initié
une campagne de
replantation de 222 tilleuls
autour de l’Allée Royale.
Un appel est lancé aux
particuliers pour devenir
mécène en adoptant un
arbre. La restitution de ce
qui constituait le principal
accès au Pavillon du Roi
depuis Versailles permettra
de retrouver une des
perspectives majeures du
parc.
www.chateauversailles.fr/
soutenir-versailles
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SAINT-CYR-L’ÉCOLE

La Maison de la Famille
regroupe les services
Inaugurée en février
dernier, la Maison de la
Famille regroupe tous les
services de proximité
dédiés. Se côtoient
désormais dans les locaux
de la rue Gabriel-Péri le
Centre communal d’action
sociale, le service affaires
scolaires et périscolaires, 
la permanence des
assistantes sociales, 
le centre médico-sportif
mais aussi les services du
Conseil général (centre de
planification et d’éducation
familiale et centre de
protection maternelle et
infantile).
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TRAPPES

L’ex-gendarmerie
cédée à la ville
Désaffectée depuis 2010
et le départ des services
de gendarmerie, les
locaux du 9 rue Salvador
Allende ont été cédés à la
ville de Trappes par le
Conseil général en février
dernier. La municipalité
souhaite en faire des
locaux associatifs.

VERSAILLES NORD

Domaine de Madame
Élisabeth: les nouveaux
horaires d’ouverture

Lieu dédié à la nature et à
la culture, le parc de huit
hectares du Domaine de
Madame Élisabeth
bénéficie de nouveaux
horaires d’ouverture, plus
simples, pour faciliter
l’accès du public. Du
1er avril au 30 septembre,
le Domaine est ouvert de
11h à 20h. Du 1er octobre
au 30 novembre et du
1er mars au 31mars, de
11h à 18h. En revanche,
le parc reste fermé du
1er décembre au dernier
jour de février.

VÉLIZY-VILLACOUBLAY

Bientôt les premiers essais du Tram

Les travaux du tramway T6 prennent fin à Vélizy-Villacoublay, permettant ainsi la
réouverture des équipements sportifs de l’avenue de l’Europe. Pose du rail,
aménagements paysagers, voie mixte pour les piétons et les vélos seront achevés
dans quelques semaines et les premières rames d’essai vont pouvoir se dérouler.

VERSAILLES SUD

L’aménagement de Versailles Chantiers se poursuit
La création du jardin public sur le site des étangs Gobert, rélié par une voie nouvelle
(photo) à l’avenue de Sceaux, suit son cours. Le Conseil général finance pour partie
ce projet qui s’inscrit dans le cadre du vaste plan d’aménagement du pôle
multimodal de Versailles Chantiers. Les travaux de rénovation de la gare sont
d’ailleurs prévus pour le troisième trimestre 2013.

VIROFLAY

Une résidence sociale
pour la fin de l’année
Ancien immeuble de
bureaux, un bâtiment de
trois étages situé avenue
du Général Leclerc est
transformé en résidence
sociale. D’une capacité 
de 103 places,
l’établissement, qui 
doit ouvrir l’an prochain,
est destiné à accueillir
temporairement de jeunes
travailleurs (18-30 ans)
aux revenus modestes. 
Le projet est subventionné
par le Conseil général qui
verse une aide de 2500€
par place créée en
résidence sociale ou
étudiante.

VERSAILLES NORD-OUEST

400000 € pour l’aide alimentaire
Après avoir distribué plus de 1,5 M€ en 2012 sous forme de bons de secours
alimentaires et chèques multi-services aux Yvelinois les plus démunis, le Conseil
général a décidé de lancer une campagne d’attribution de subventions à l’ensemble
des associations œuvrant dans le domaine de l’aide alimentaire. 400000 € vont ainsi
être répartis entre une vingtaine d’associations parmi lesquelles la Croix Rouge, les
Restos du Cœur, le Secours catholique, le Secours populaire, mais aussi les
associations versaillaises Rive (Réseau inter-partenarial de Versailles et ses environs)
et SOS Accueil.
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Le Conseil général est à vos côtés à toutes les étapes de la vie. Quel que soit votre
parcours, votre âge ou votre situation, si vous avez besoin d’informations, de
conseils, ou si vous rencontrez des difficultés, il existe des solutions
pour vous et votre entourage.
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L’action sociale dans les 
L E  S A V I E Z - V O U S  ?

Pour les personnes âgées
de plus de 60 ans
Les coordinations gérontologiques
locales (CGL) vous accompagnent dans
vos projets pour améliorer votre
quotidien et favoriser le maintien à
domicile (aide aux courses et au
ménage, téléassistance, lutte contre
l’isolement, soins à domicile,
informations sur le versement de
l’Allocation Personnalisée d’Autonomie).

*La Maison 
départementale des

personnes handicapées
(MDPH) est l'interlocuteur
unique des personnes 

en situation de 
handicap.

Pour les personnes en
situation de handicap
Les coordinations handicap locales
(CHL) sont les pôles de proximité de
la MDPH*. Elles aident à la réalisation
de vos projets de vie et au
développement de votre bien-être
(adaptation du logement, aide aux
transports, accès aux droits, scolarité,
travail, versement de la Prestation de
Compensation du Handicap).

www.yvelines.fr/solidarite
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Pour les jeunes, les
couples et les familles
Les centres de planification et
d'éducation familiale (CPEF) vous
prescrivent une contraception adaptée
et réalisent des tests de grossesse ou
des dépistages d'infections sexuellement
transmissibles. Ils offrent une écoute en
toute confidentialité.

Pour les femmes enceintes
et les enfants de moins de
6 ans
Les centres de protection maternelle 
et infantile (PMI) proposent des suivis 
de grossesse, des consultations pour les
enfants de moins de 6 ans et des bilans 
de santé en école maternelle.

Pour tout Yvelinois
en difficulté
Les secteurs d'action sociale (SAS) vous
accueillent, écoutent, informent et orientent
en fonction de vos questions ou difficultés en
lien avec les partenaires locaux (aide au
logement, suivi des bénéficiares du RSA,
insertion sociale et professionnelle, gestion du
budget, accès aux droits, aide alimentaire).

Les 
partenaires
locaux

Communes, hôpitaux,
professions libérales,

associations, 
CAF, etc.



Quel bilan tirez-vous de
votre action et quelles
sont vos priorités?

Nous avons enregistré
des résultats significatifs
puisque la délinquance
est à la baisse depuis trois
ans. Il reste cependant
des points très préoccu-
pants. Les cambriolages
notamment (lire encadré).
Aujourd’hui, notre prio-
rité est de rapprocher les
policiers de la population:

coordination est excel-
lente. On va jusqu’à s’en-
tendre sur les patrouilles
pour mieux couvrir le ter-
ritoire. L’intérêt très mar-
qué des élus yvelinois pour
les questions de sécurité a
fait que, très tôt, bien
avant que je ne sois là, 
il y a eu cette proximité
entre nous.

E N T R E T I E N

Sous l’autorité du Préfet,
vous êtes le patron des
policiers des Yvelines
depuis deux ans. Quel
regard portez-vous sur
le territoire?

Il est très contrasté,
avec des zones en diffi-
culté et d’autres plus
développées. Les problè-
matiques de sécurité n’y
sont pas les mêmes, bien
sûr. La forte inclusion du
territoire au sein de l’Ile-
de-France est aussi un
point important. Les auto-
routes, les voies rapides,
les trains et le RER sont
des axes structurants
pour les phénomènes de
délinquance. Ce sont à la
fois des moyens de trans-
port et des lieux de com-
mission d’infractions très
sensibles. En région pari-
sienne, les populations
bougent beaucoup. Aussi,
l’entente entre police, pré-
fecture de police et gen-
darmerie doit être forte.
Dans les Yvelines, elle est
remarquable.

Et avec les polices
municipales?

Nous avons un cœur
de métier différent mais
nous nous retrouvons sou-
vent, à travers des opéra-
tions de sensibilisation à
la sécurité routière par
exemple. Nos missions
sont bien réparties et la

Jean-Marie Salanova      

«Rapprocher les polic    

Sécurité routière:
le nombre 
d’accidents 
en baisse
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«Renforcer 
les capacités
d’enquête»

Avec 48 morts sur les
routes yvelinoises en 2012
(45 en 2011, 64 en 2010),
le bilan de la sécurité
routière confirme une
baisse sensible du nombre
d’accidents corporels par
rapport aux dix années
précédentes. 17 tués sur
48 étaient des utilisateurs
de deux roues motorisés,
22 étaient des utilisateurs
de véhicules légers.
L’alcool et les stupéfiants
(15) et les excès de vitesse
(6) constituent les
principales causes des
accidents mortels.
Cependant, en zone
police, c’est à dire dans les
20 % du territoire les plus
urbains, les indicateurs
montrent une autre
tendance: on y recense 24
morts en 2012 dont la
moitié sont des motards.
La vitesse et l’imprudence
sont les principales
causes des accidents.
L’alcool a reculé, avec une
baisse de 13 % des
dépistages positifs (sur
18000 contrôles
effectués, 2300 se sont
avérés positifs). « C’est
peut-être le début d’une
prise de conscience »,
espère Jean-Marie
Salanova. 
Pour renforcer la sécurité
routière, le Conseil
général modernise
chaque année le réseau
routier départemental.
Plus de 136 M€ ont ainsi
été investis en 2012 pour
faciliter et sécuriser les
déplacements des
Yvelinois.

C’est le temps moyen entre un appel au « 17 Police-Secours »
et l’arrivée d’une patrouille de police. En moyenne, le 17 reçoit 1000 appels par jour 

pour 300 interventions. 60% d’entre elles sont relatives à une demande d’aide 
ou d’assistance et ne se terminent pas par une procédure judiciaire.

6 minutes 
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mieux expliquer ce que
nous faisons et mieux
comprendre ce qu’elle
souhaite. Nous essayons
aussi de fidéliser les poli-
ciers sur un territoire
pour être plus efficient.

L’autre grande priorité
est de renforcer les capa-
cités d’enquête pour les
infractions les plus préoc-
cupantes : les cambrio-
lages, les stupéfiants et les
violences aux personnes.

Quelles sont les
grandes évolutions 
de votre métier?

Le policier ne reste plus
tout seul dans son coin. Il est
en lien avec tous les acteurs

« Produire
pour nourrir 
avant tout »

 directeur départemental de la sécurité publique

  iers de la population»
Quelques chiffres:
Zone police: 81 communes
(sur 262 au total), soit envi-
ron 80 % de la population
sur 20 % du territoire et
90 % des faits de délin-
quance.

2200 policiers et 320
agents (administratifs ou
scientifiques) travaillent dans
les Yvelines.

80 à 90 patrouilles circu-
lent chaque jour (2 à 3 poli-
ciers par patrouille).

La police nationale dispose
de 28 implantations sur le
territoire (19 commissariats
et 8 bureaux de police). Dé-
pendant du commissariat
des Mureaux, le bureau de
police de Vernouillet devrait
être reconstruit cet été.

En 2012, les policiers ont
élucidé 25000 affaires
(+1,5 %) et interpellé 22300
personnes (+2,5 %).

Bilan de la 
délinquance: alerte
aux cambriolages
Présenté par le Préfet Michel
Jau, le bilan de la délin-
quance dans les Yvelines en
2012 (zone gendarmerie et
zone police) présente une
baisse des faits constatés
(83000 en 2011, 81000 en
2012) et une progression
globale du taux d’élucidation
(13,6 %).

Déjà en forte hausse en 2011
(+18,3 %), le point noir du
bilan est le nombre de cam-
briolages qui représente
7567 faits, en augmentation
de 6,4 %. 591 auteurs
(+19,4 %) ont été retrouvés,
notamment grâce à l’appel
au « 17 Police-Secours » des
particuliers qui permet aux
forces de l’ordre d’agir rapi-
dement.

qui organisent et font fonc-
tionner notre société. Les
commissaires ont un rôle de
conseil auprès des maires
pour installer les systèmes
de vidéoprotection par
exemple. 

La problématique de la
sécurité est intégrée dans les
projets d’aménagement ou
de rénovation urbaine. La loi
nous oblige d’ailleurs à inter-
venir pour tout projet de

construction de centre com-
mercial ou de salle de spec-
tacle.

Enfin, pour les commis-
saires, le rôle de gestionnaire
se renforce de plus en plus.
Ce n’est plus Paris qui décide
de l’affectation de tous les
moyens.

Nous sommes passés
d ’une organisat ion en
« tuyau d’orgue » à une ges-
tion par objectifs qui mobilise
tous les services. On sait que
les délinquants ne se bornent
pas à un seul domaine d’ac-
tivité illégale. Aussi, en s’at-
taquant aux actes les plus
graves, nous avons égale-
ment un effet sur les faits de
moindre importance.

«S’attaquer 
aux actes 
les plus 
graves»

«L’intérêt des élus yvelinois pour les questions de sécurité est très marqué. »
©
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La fibre optique 
a changé leur quotidien

(Chatou, Carrières-sur-Seine, Croissy-
sur-Seine, Houilles, Le Vésinet,
Montesson, Sartrouville), dont les
premiers quartiers sont en cours
de raccordement par Orange.
En attendant le déploiement de la
fibre optique sur l’ensemble du dé-
partement, qui ne fait que com-
mencer, ces derniers risquent de
faire quelques jaloux.

epuis près de six mois,
Pierre Santamaria fait
partie des quelques privi-
légiés à être raccordés à

la fibre optique. Propriétaire de
l’un des 140 pavillons de la rési-
dence Les Berges, à Montesson,
il est passé du jour au lendemain
– moyennant un forfait chez un
opérateur privé – d’une offre
ADSL classique (de 1 à 2 Mbits) à
un débit de 100 mégabits par se-
conde.

« Pour moi, comme pour toute la
famille, cela a été une véritable
révolution, reconnaît l’intéressé.
Avant, on se partageait le débit
comme on se partage l’eau chaude
par peur de vider le ballon. Au-
jourd’hui, il n’y a plus de limite ;
avec la fibre, tout est plus fluide. »
Lui, le cadre en start-up, peut en-
fin effectuer un télétravail de qua-
lité ; quant à Carole, son épouse,
elle peut surfer sur le web pendant
que Léna et Paul, les enfants de
15 et 12 ans, regardent la télévi-
sion par Internet, jouent en réseau
ou téléchargent des logiciels ou
des fichiers lourds (ndlr : 7 mi-
nutes pour télécharger un film).
« On s’est tellement habitué à
cette nouvelle consommation
qu’on ne pourrait plus faire ma-
chine arrière », concède Pierre
Santamaria.

En attendant un déploiement
sur tout le département,
plusieurs quartiers de la
Communauté de Communes 
de la Boucle de Seine (CCBS)
servent de zone 
d’expérimentation pour 
le raccordement de la fibre
optique aux pavillons. 
Les premiers retours sont
unanimes.

D

Pierre Santamaria profite aujourd’hui 
d’un débit de 100 mégabits par seconde.

À quelques centaines de mètres de
là, au Domaine de l’Orée, Alain Lot,
un retraité fibré depuis le mois de
février, partage le même enthou-
siasme : « Étant en zone grise,
l’ADSL ne passait pas très bien et
les ordinateurs ramaient vraiment
trop. La fibre a tout changé. »
Un refrain repris en chœur par les
habitants de la Communauté de
communes de la Boucle de Seine

Le Conseil général en première ligne
Dans les Yvelines, le Conseil général a organisé la couverture en fibre optique dans
les 262 communes avec les 3 opérateurs (Orange, SFR, Bouygues). 

Son objectif : faire en sorte que d’ici 2020, chaque Yvelinois puisse être raccordé
au Très Haut Débit.

Un plan d’envergure qui demande du temps – puisqu’il s’agit d’aménager 3200 km
de réseau en zone rurale – et de l’argent (plus de 150 M€). « Mais c’est l’un des
chantiers les plus importants de ma mandature », rétorque Alain Schmitz, Président
du Conseil général.

Fibre optique, mode d’emploi : www.yvelines.fr/go/40

« On ne pourrait plus
faire machine arrière »



L’union fait leur force
I N N O V A T I O N

portefeuille de clients, des grands
donneurs d’ordres comme Renault,
PSA Peugeot Citroën, Thalès, EADS,
Dassault ou Areva.
Avant d’entrer dans une nouvelle
stratégie de développement en région
et à l’international (Maroc, Chine et
Roumanie notamment), Genaris re-
cherche un ou deux autres parte-
naires pour boucler son projet.
200 m2 de bureaux et 600 m2 d’ate-
liers sont encore disponibles.
www.genarisgroup.com

ous sommes là pour met-
tre vos idées en forme. »
Derrière cette phrase
simple, un credo: regrou-

per en un même lieu des entreprises
aux compétences complémentaires
pour créer une synergie, instaurer
une dynamique profitable à chacune
et gagner en compétitivité.
Lorsqu’en 2008 Gérard Dalle, ancien
patron de bureau d’études, fonde
Genaris Group (qui se veut à la fois
cluster, hôtel d’affaires et pépinière
d’entreprises), le défi est de taille.
« Au début, il a fallu convaincre nos
interlocuteurs car le concept, bien
que répandu aux États-Unis, était
encore nouveau en France, recon-
naît-il.Mais aujourd’hui, on voit que
notre idée était la bonne. »
D’abord basé à Maurepas puis ins-
tallé à Magny-les-Hameaux depuis
2011 dans 3000 m2 de locaux, le
cluster regroupe 6 entreprises
(BEPS, BOREAL, G²Metric, ME-
TRA/EPSYS, Steinbichler, VERTEXI),
spécialisées dans l’innovation indus-
trielle et couvrant un large champ
de compétences: conseil, études mé-
catroniques, bureau d’études, simu-
lation numérique…

Afin de gagner en compétitivité et remporter des marchés importants, le cluster Genaris Group
rassemble des PME spécialisées dans l’innovation industrielle. Un an après son installation à Magny-les-
Hameaux, le succès est total.

N
Gérard Dalle (au premier plan) propose aux entreprises 
de Genaris Group de mutualiser moyens et services. 

Des PME qui existaient déjà avant
2011 mais qui, en rejoignant Genaris
Group, ont bénéficié d’une meilleure
exposition et de synergies renforçant
leur compétitivité.

« Le mot clé est la mutualisation, re-
prend le président Dalle. On mutua-
lise, d’un côté, les moyens pour nos
PME et, de l’autre, les services que
l’on propose à nos clients. Et cela
nous permet de nous positionner sur
des marchés importants et de deve-
nir un interlocuteur crédible dans le
monde de l’innovation automobile,
aéronautique ou militaire. »
Dans un marché miné par la crise,
Genaris a enregistré une croissance
de 100 % sur les deux dernières an-
nées, passant son chiffre d’affaires
cumulé de 5 à 10 M€. « Toutes les
PME présentes chez nous sont en
croissance et créent de l’emploi
(ndlr: une centaine de salariés à
l’heure actuelle). » Avec, dans leur
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Un chiffre d’affaires
doublé en deux ans

Installés grâce
au plan YEN
Lors de son installation dans le parc
d’activités Magny-Mérantais, Genaris
Group a profité du plan YEN (Yvelines
Entreprises Numériques). Piloté par le
Conseil général et la Chambre de
commerce et d’industrie de Versailles,
ce dernier a pour but de favoriser
l’investissement des PME en techno-
logies de l’information et de la commu-
nication (TIC). « On a reçu une aide et
de précieux conseils qui nous ont permis
d’apporter une vraie valeur ajoutée à
notre entreprise », confie Gérard Dalle,
le président de Genaris Group.

«
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www.yvelines.fr

Inscrivez-vous sur 
www.yvelines.fr/panel

Des enquêtes régulières sur des thèmes précis*
pour nous aider à améliorer la qualité de vie
dans les Yvelines.

* Données anonymes et confidentielles

VOTRE AVIS NOUS  

INTÉRESSE!
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Plante pérenne très productive (trois
fois plus que le blé), non invasive et ré-
sistante aux sols pollués, cette « herbe
à éléphant » a aussi l’avantage d’inté-
resser de nombreuses entreprises
pour ses perspectives de valorisation

industrielle. Sa biomasse peut être uti-
lisée comme combustible, mais égale-
ment pour la production du méthane

Récolté pour la première fois cette année dans la Boucle des 2 Rives, le miscanthus peut mesurer jusqu’à trois mètres de hauteur.

ou encore de biomatériaux pour la
construction (isolant, béton) ou l’in-
dustrie (biocomposite des nouveaux
plastiques).
La première récolte issue des 6ha a été
transformée en paillis horticole mais ce
sont 24 ha qui vont être exploités en
2013, et plus de 150 ha réservés à
terme. Intégré au projet Biomass For
the Future (BFF) mené par l’Institut
Jean-Pierre Bourgin de l’INRA de Ver-
sailles, le miscanthus a de l’avenir.

’expérience a été lancée en
2010 sur une parcelle d’essai
de 6 hectares. Après deux
ans nécessaires au dévelop-

pement de la plante, une première ré-
colte a eu lieu fin mars. Exploité 
par un agriculteur-horticulteur de 
Vernouillet pour le compte de la Com-
munauté d’agglomération des 2 Rives
de Seine (CA2RS), l’espace cultivé 
fait partie du projet « Cœur vert » :
300 ha situé à proximité de la 
Fabrique 21 (Carrières-sous-Poissy), 
la vitrine du pôle de l’écoconstruction
en Seine Aval .  Sur des sols 
pollués, héritage des pratiques ances-
trales d’épandage de la Ville de Paris,
qui interdisent toute culture maraî-
chère, la CA2RS teste la culture du
miscanthus en poursuivant un double
objectif: préserver un poumon vert au
cœur de la Boucle de Chanteloup et
développer une nouvelle agriculture
fondée sur les agromatériaux et les
cultures à des fins énergétiques.

La filière miscanthus s’installe
La première récolte de miscanthus, ou « herbe à éléphant », a eu lieu fin mars dans la boucle 
de Chanteloup. Connue pour son potentiel énergétique, cette plante ouvre des perspectives de 
développement économique importantes.

Calcia veut en faire du béton
« D’ici un an, nous saurons produire un matériau de construction avec le miscanthus,
un béton plus léger et isolant. Mais il va encore falloir deux ou trois ans à la recherche
pour baisser le coût d’approvisionnement et nous permettre d’en faire un produit
compétitif. Calcia cherche des solutions locales pour répondre aux nouveaux enjeux
de la construction ; des produits moins énergivores et qui respectent l’environ-
nement. » Le directeur Innovation des ciments Calcia (Guerville), David Guglielmetti,
fait partie de ces industriels yvelinois, avec PSA Peugeot Citroën ou encore Alkern,
qui ont adhéré à l’association Biomis G3. Cette dernière regroupe aussi des labora-
toires de recherche et des territoires (les Yvelines et la Seine-et-Marne) pour
coordonner le développement du miscanthus en Ile-de-France. 

Isolant, béton, plastique

L
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ne gazinière à
69€, un réfrigé-
rateur à 89 €,
un lave-linge à

99 €… Installée rue Roger
Hennequin à Trappes de-
puis sept mois, l’associa-
tion Envie casse les prix en
matière d’électroménager.
Sa particularité? Proposer
des appareils électroména-
gers recyclés et revendus
comme neufs, garantis un
an minimum. Une pre-
mière en Ile-de-France.
« Nous sommes en moyen -
ne 40 à 60 % moins cher
que dans le commerce »,
précise Nabil, le vendeur
du magasin, qui accueille
le public dans des locaux
de 200 m2 qui n’ont rien à
envier aux enseignes tra-
ditionnelles.

Si la vitrine semble si belle,
c’est parce que le travail en
coulisses de la douzaine
d’employés – anciens bé-
néficiaires du RSA et en
contrat d’insertion pour la
plupart – est parfaitement
rôdé. Des agents de quai,
comme Cheikh, 41 ans, qui
réceptionnent les appareils
et sélectionnent ceux à
conserver, aux agents de
production qui, formés par
un chef d’atelier, vont dés-
osser, réparer et remonter
la marchandise pour lui
donner une deuxième vie.
« L’association a signé un
partenariat avec Eco sys-
tèmes qui nous a attribué
la plateforme logistique
Darty, laquelle nous cède
1000 tonnes de déchets
par an, explique Jean-
Michel Luciotto, le direc-

Envie de sauter sur l’occasion?
L’association Envie a ouvert un magasin d’électroménager rénové à Trappes qui donne une seconde
vie à des anciens appareils et les propose à des prix défiant toute concurrence.

S O L I D A R I T ÉS O L I D A R I T É

Le magasin Envie de Trappes est pour l’instant le seul du genre en Ile-de-France.

130 appareils
rénovés et vendus

par mois

U

teur d’Envie Trappes, issu
de la grande distribution.
Nous recevons entre 80 et
100 appareils par jour
pour un taux de réemploi
des produits de l’ordre de
15 %. »
En moyenne, 120 à 130
appareils sont rénovés par
mois… pour autant de
ventes. Car le concept sé-
duit fortement le grand pu-
blic. « Au début, ce sont
surtout les personnes les
plus démunies qui ve-
naient nous voir. Mais au-
jourd’hui, avec le bouche
à oreille, nous attirons des
gens de tout profil et ve-
nant de toute l’Ile-de-
France », se félicite Nabil
entre deux négociations
avec des clients.
« C’est sur les conseils
d’un ami de Maurepas

déjà client que je suis
venu, confie Guy, un Pari-
sien de 56 ans, qui repart
avec un four. Et honnête-
ment, je ne le regrette pas:
on a du mal à croire que
ces produits ne sont pas
neufs. » Et pourtant…

Envie Trappes
17 rue Roger Hennequin
78190 Trappes
Tél. : 0173130110.
Ouvert du mardi au 
vendredi de 10h à 12h 
et de 14h à 19h, et 
le samedi de 10h à 18h.
www.envie.org

Économique, écologique
et solidaire!
Si le Conseil général a tenu à s’associer au projet de 
l’association Envie en leur versant une subvention
annuelle de 50000 €, c’est parce qu’il répond à trois
critères qui lui sont chers : la qualité de service (produits
garantis un an minimum), le développement durable
(recyclage des appareils) et surtout l’insertion profession-
nelle : « Aujourd’hui, en plus de cinq postes permanents,
nous comptons 12 CDD insertion et 2 contrats d’avenir, 
les premiers signés en France, explique Jean-Michel
Luciotto. Et nous espérons passer à 20 emplois insertion
d’ici le mois de septembre. »
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Huit bénéficiaires 
du RSA au Togo

Faire rimer insertion avec
coopération, telle était la
volonté du Conseil général
en recrutant en début
d’année huit bénéficiaires
du RSA afin qu’ils
participent pendant six
mois à la construction
d’un lycée technique dans
la commune d’Anèho au
Togo. « C’est une chance
incroyable, respire Jean-
Claude, 45 ans,
d’Aubergenville. On
espère pouvoir profiter de
cette expérience pour
rebondir et sortir de la
galère dès notre retour en
France en septembre. »

Des visites 
pour les seniors l’été
Pour rompre l’isolement
des personnes âgées
pendant les vacances
d’été, le Conseil général a
mis en place le dispositif
Yvelines Étudiants Seniors
(YES). Le principe est
simple: offrir aux seniors
la possibilité de recevoir la
visite régulière d’étudiants
et de partager avec eux
différentes activités.
Renseignements:
0139078428

La nouvelle 
carte Améthyste 
entre en service
Le Syndicat des transports
d’Ile-de-France (STIF) a
fait évoluer les cartes
Améthyste gratuite,
Améthyste demi-tarif et
Rubis pour un nouveau
titre unique dénommé
Améthyste. Le Conseil
général a décidé de
prendre entièrement à sa
charge ce surcoût dans le
cadre de sa politique de
soutien aux familles et à
leur mobilité dans une
période économique
difficile.

« Il y a quelques an-
nées, je suis tombée dans
mon studio et je n’arrivais
pas à me relever. Heureu-
sement, j’ai réussi à attein-
dre le téléphone mais de-
puis cette mésaventure, je
me suis abonnée à la télé-
assistance. C’est très sécu-
risant. Je ne quitte jamais
mon collier. Il m’est arrivé
de le déclencher par erreur.
Je tombe alors sur une
dame qui s’inquiète très ai-
mablement de ma santé et
me rassure. »

Huguette, 84 ans, est
l’une des 9000 abonnés à
la téléassistance. Sa com-
mune, LeVésinet, fait partie
des 258 communes yveli-
noises (sur 262) adhérentes
au dispositif financé par le
Conseil général. « En plus,
ce n’est pas onéreux (ndlr:
à partir de 5,26€), tout le
monde devrait l’avoir », ex-
plique Huguette.

Proposée depuis près de
20 ans dans les Yvelines, la
téléassistance permet à des
personnes âgées de vivre à

domicile en toute sécurité,
avec une réponse adaptée
à tous les cas d’urgence
24 heures/24. En 2011,
plus de 6600 alarmes, sur
un total de 39000, ont ainsi
donné lieu à une interven-
tion, dont plus de 2900
alarmes suite à une chute.
Et le 15 a été contacté plus
de 700 fois.

Mais le dispositif permet
aussi de rassurer les per-
sonnes âgées et de lutter
contre l’isolement des plus
fragiles. Ainsi, plus de 1100
abonnés ont été contactés
par le service d’assistance
psychologique. Environ 500
d’entre eux ont fait l’objet
d’un suivi.

Depuis le 1er janvier, un
nouveau prestataire, Vita-
ris, remplace progressive-
ment le matériel des abon-
nés. Conscient du succès 
du dispositif (le nombre

d’abonnés a été multiplié
par quatre en 12 ans), le
Conseil général a souhaité
renforcer son rôle. L’envoi
de messages conviviaux, en
cas d’alerte à la canicule par
exemple, et un suivi ciblé
des personnes les plus iso-
lées ont été inclus dans la
prestation.

yvelines.fr/teleassistance

Maintien à domicile: le double
intérêt de la téléassistance
Dispositif permettant aux personnes âgées de déclencher une alarme en cas
de problème, la téléassistance sert aussi à lutter contre l’isolement.

6600 interventions 
l’an dernier
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LE CONSEIL GÉNÉRAL
MISE SUR LE TOURISM  
Le Département entend profiter de la richesse naturelle 
et de la diversité des Yvelines pour faire du tourisme un véritable
vecteur de développement économique capable d’accroître la notoriété
et l’attractivité du territoire.

DOSSIER 
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La Terrasse du château 
de Saint-Germain-en-Laye, 
place incontournable du 

tourisme vert dans les Yvelines.
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ma gauche, le
Val de Loire et
ses innombra-

bles châteaux qui rassem-
blent chaque année
5 millions de visiteurs. À
ma droite, le département
des Yvelines, réputé pour
quelques sites éparses
mais surtout jusqu’ici posi-
tionné sur le tourisme d’af-
faires. Dans les chiffres de
fréquentation, un monde
sépare les deux territoires.
Pourtant, en y regardant
de plus près, le second
n’aurait pas grand-chose à
envier au premier.
Le Val de Loire a Cham-
bord, Cheverny et Che -
nonceau? Le département
possède la Seine et les 
châteaux de Versailles, de
Rambouillet ou de Saint-
Germain-en-Laye pour ne
citer qu’eux. « Les Yvelines
sont comme un diamant
brut qui a besoin d’être
taillé. Elles possèdent des

atouts extraordinaires
mais trop méconnus du
grand public », résume
Thierry Baudier, ancien di-
recteur d’Atout France (lire
page 27).

Faire des Yvelines une des-
tination touristique à part
entière, c’est le défi que se
lance le Conseil général.
Un pari ambitieux, à
l’heure de la réduction des
dépenses publiques, mais
sensé au regard des en-
jeux. Forêts, grands sites
touristiques*, châteaux,
musées, golfs, parcs, bases
de loisirs, gîtes, hôtels et
restaurants de toutes
gammes: il y a déjà tout
pour attirer Franciliens et
provinciaux le temps d’un
week-end prolongé. « Et
qui dit tourisme en verve

dit consommation, re-
cettes, création d’emplois
et développement écono-
mique pour l’ensemble du
territoire », explique Yves
Vandewalle, Vice-prési-
dent du Conseil général,

délégué au développement
économique et au tou-
risme.
Pour promouvoir cette di-
versité et réveiller le public
de proximité, il fallait un
instigateur, une locomo-

Grande Rue à Marly-le-Roi, un air de Provence. ©
Pa
sc
al
 G
re
bo
va
l -
 C
D
T7

8

Les Yvelines, c’est :

2 parcs naturels régionaux

3 bases de loisirs

8 boucles équestres sur 400 km d’itinéraires

25 golfs

26musées dont 3 nationaux

74 châteaux

850 km d’aménagements cyclables

1194 km de sentiers de randonnée pédestre

68000hectares de forêts

« Un diamant brut
à tailler »

A



Que vous inspire la volonté des 
Yvelines de miser sur le tourisme?
En se posant la question de son attractivité
globale, le Conseil général a choisi le bon
angle pour tirer bénéfice de ses atouts.
Certes, il n’y a ni la montagne ni la mer
mais il y a un environnement propice à at-
tirer des visiteurs, qui plus est au sein du
premier bassin émetteur de touristes en
France : la région parisienne. Le tourisme
permet d’améliorer le cadre de vie, de créer
du travail et des richesses. C’est un secteur
porteur.

Comment devenir une véritable 
destination touristique?
Il reste des atouts non exploités : la Seine
et ses berges par exemple, ou la mise en
réseau des sites les plus attractifs. Mais le
principal problème des Yvelines est aussi
leur principal atout : la proximité avec Paris
et la présence du château de Versailles.

Ces deux sites agissent comme des trous
noirs qui aspirent les visiteurs. L’enjeu doit
être de s’approprier Paris et Versailles pour
en faire de véritables moteurs qui irradient
tout le territoire.

Quelles sont les attentes des clients?
L’évolution de la demande montre une ten-
dance paradoxale. Ils recherchent de plus
en plus d’authenticité tout en étant rassurés
par des « packages » à la fois low cost et
haut de gamme achetés sur Internet, où le
tourisme est devenu le premier secteur
marchand.
Aujourd’hui, un touriste est capable de
payer l’addition d’un restaurant étoilé et
de dormir dans un hôtel lambda. Il faut
créer une offre cohérente avec tout ça !

*Atout France est l’agence de développement tou-

ristique de la France.
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Johanne, 51 ans, Québec
« Mon mari et moi venons du 
Canada pour la première fois. Nous
sommes à l’hôtel à Paris et ne ve-
nons dans les Yvelines que pour
voir le château de Versailles. Nous
n’y connaissons rien d’autre. Peut-
être à l’occasion d’un autre séjour
si nous trouvons des offres intéres-
santes sur le Net. »

Patrick, 53 ans, Rennes
« Je viens régulièrement dans les
Yvelines car j’y ai de la famille. Au
début, je ne connaissais rien mais
au fil des visites, j’ai découvert des
sites extraordinaires et appris à
aimer ce département où nature et
culture ne font qu’un. À mes yeux,
c’est un petit bijou pas assez re-
connu. »

tive. Et c’est à Yvelines
Tourisme qu’il revient de
jouer ce rôle.
Jusqu’à présent interlocu-
teur des professionnels de
la filière et adepte du B to
B (pour Business to Busi-
ness), le comité départe-
mental du tourisme va
désormais s’adresser di-
rectement au consomma-
teur (B to C, soit business
to consumer). Le meilleur
moyen d’être au plus près
des attentes des clients.

« Sachant que la plupart
des transactions s’effec-
tuent désormais sur Inter-
net, nous sommes en train
de créer une plateforme 
e-commerce proposant des
offres ou des packages ré-
partis sur trois thèmes dif-
férents: les idées de sorties,
les idées de loisirs et les
idées de séjours (lire enca-
dré page29), explique Sylvie
Lahuna, la directrice d’Yve-
lines Tourisme. Notre objec-
tif est de pouvoir proposer
tout un panel d’offres
transversales aux sites in-
contournables pour inciter
le client à sortir des sentiers
battus et lui faire découvrir
notre territoire. Je suis sûre
que même les Yvelinois ne
connaissent pas la moitié
des activités

Paroles de touristes

«Tirer bénéfice de ses atouts»

Thierry Baudier
Ancien directeur d’Atout France*

Un vecteur de
développement
économique

...
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possibles à deux pas
de chez eux. »
En substance, le message
est: « Vous vous rendez au
château de Versailles?
Savez-vous qu’à 10 mi-
nutes de là, vous pouvez
découvrir un musée aty-
pique ou une abbaye 
remarquable, puis dîner
dans un restaurant étoilé
et passer la nuit dans 

un gîte ou une hutte qui
vous donnera l’impression
d’être à 500 km d’ici? »
Les Yvelines, terre de loi-
sirs et de découvertes à
deux pas de Paris. Une
marque à défendre et à
faire connaître. Les profes-
sionnels du tourisme
croient en ce nouvel axe
(lire page 30): « Je sais,
pour l’avoir déjà vu à

3 rendez-vous phares :
« Vert les Yvelines »
Du 18 mai au 2 juin, Yvelines Tourisme propose
trois week-ends d’animations et de découvertes
autour du thème de la randonnée. A pied, à cheval
ou à vélo, plus de 50 parcours thématiques sont
proposés au public (patrimoine, dégustation du
terroir, photos…).
www.vert-les-yvelines.fr

Paroles de jardiniers
2e édition. Le 400e anniversaire de la naissance du
paysagiste de Louis XIV, André Le Nôtre, sera
l’occasion de célébrer les parcs et jardins des
Yvelines et de faire se rencontrer professionnels et
amateurs.
www.paroles-de-jardiniers.fr (mise en ligne en août)

Gastronomie du terroir
Trois semaines de démonstrations et de cours de
cuisine avec des chefs yvelinois pour valoriser les
produits du terroir. Lancement le 17 novembre. 

Les randonnées équestres connaissent toujours le même succès.

Le château de Rambouillet.

Randonnée au pied du château de la Madeleine à Chevreuse. ©
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«Faire des Yvelines 
une vraie destination 

touristique d’ici cinq ans»
Yves Vandewalle, Vice-président 
du Conseil général délégué au 
développement économique et au tourisme.

...
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Le nombre de gîtes, hôtels, 
restaurants et entreprises

liées au tourisme 
dans le département, 
soit 26300 emplois.

5 700

Akihiko, 44 ans, Tokyo
« Je suis venu en France en
voyage organisé. La visite du châ-
teau de Versailles fait partie d’un
circuit d’une semaine sur les
grands sites touristiques de Paris.
Je veux voir le maximum de
choses avant de rentrer au Japon,
donc je n’ai pas prévu de rester ici
trop longtemps. »

Sandra, 26 ans, Les Ulis
« Mes parents m’ont transmis le
virus de la randonnée pédestre de-
puis que je suis toute petite. J’ai
marché un peu partout en France
mais, pour moi, les Yvelines repré-
sentent le compromis idéal : proche
de la maison et offrant une diver-
sité rare. J’y vais au moins un
week-end par mois. »

Paroles de touristes

l’œuvre, que ce genre de
projet peut réussir », as-
sure Edmond de la Pa-
nouse, président du conseil
de surveillance du Groupe
Thoiry. 

Et de poursuivre: « Il y a
une dizaine d’années, la
ville de Grasse, où notre
famille possède un autre
parc animalier, a pris le
même virage. Elle est au-
jourd’hui une des cités les
plus attractives des Alpes-
Maritimes, au même titre
que Nice ou Cannes. Je
suis prêt à parier que
dans 5 ou 10 ans, les Yve-
lines seront devenues une
destination touristique à
part entière. »■
* Les sites des Yvelines les plus
visités aujourd’hui sont le châ-
teau de Versailles, la réserve
zoologique de Thoiry, France
Miniature à Elancourt, le châ-
teau de Breteuil, la Ferme de
Gally et la Bergerie Nationale à
Rambouillet.

Quand l’offre répond à la de-
mande, le succès n’est jamais
bien long à attendre. L’exemple
de la page Facebook d’Yvelines
Tourisme est assez marquant.
Depuis que le contenu a été mo-
difié pour proposer au public
« Escapades et bons plans dans
les Yvelines », l’audience a ex-
plosé, séduisant aujourd’hui près
de 10300 fans.
Animée par Alice, reporter virtuel, la page
combine idées sorties, bons plans et dernières

promotions à saisir. Des offres
enrichies par les commentaires
et retours d’expérience des in-
ternautes qui en font un véritable
lieu d’échange et de partage.
« Cela prouve que notre stratégie
globale est la bonne et que nous
sommes dans le vrai, se réjouit
Sylvie Lahuna, directrice d’Yve-
lines Tourisme. Les gens veulent
de la proximité et du concret. »

facebook.com/tourisme.yvelines 

Suivez les bons plans d’Alice sur Facebook !

Envie d’un dîner dans un restaurant atypique? D’une randonnée à cheval en forêt? D’un
week-end au vert? À chaque envie son site. Afin de coller au maximum aux attentes des in-
ternautes, Yvelines Tourisme va lancer, à partir de sa plateforme e-commerce, trois sites
Internet thématiques : les idées sorties, les idées loisirs et les idées séjours. Le premier,
sortir-yvelines.fr, ouvrira en juin ; les deux autres sont prévus à l’automne.

Sorties, loisirs, séjours : à chacun son site Internet

Une terre 
de loisirs

Calme et détente le long de la route des Impressionnistes, à Croissy-sur-Seine. ©
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Restaurateurs, hôteliers,
directeurs de musées, de
bases de loisirs ou d’of-
fices de tourisme : tous
les professionnels de la
filière approuvent l’initia-
tive du Conseil général
de miser sur le tourisme.
« Il fallait dynamiser les
choses, nous avons telle-
ment d’atouts à faire va-
loir », apprécie Patricia
Pimet, directrice com-
merciale du Pavillon
Henri IV à Saint-Ger-
main-en-Laye. « C’est un
changement de cap qui
va dans le bon sens.
Nous avions besoin d’une
locomotive pour fédérer
nos projets et créer une
synergie entre nous
tous », confirme Laurent
Trochain, chef du restau-
rant Le N° 3 au Trem-
blay-sur-Mauldre, une
étoile au guide Michelin.
« Si nous voulons faire
en sorte que des Pari-
siens viennent passer un
week-end entier chez
nous, il doit y avoir une
osmose entre profession-
nels, précise Edmond de
la Panouse, président du
conseil de surveillance
du Groupe Thoiry et éga-
lement président de l’as-
sociation Route Nature,
qui regroupe 9 des plus
grands sites touristiques
du département. Il faut
que la notoriété des uns
serve au développement
des autres. »
Hilaire Multon, le direc-
teur du Domaine de
Saint-Germain, em-
braye : « Avec la Ter-
rasse, la forêt, le parc et
le château, nous sommes
une place incontournable

du tourisme vert chez les
Franciliens. Cela doit
servir de porte d’entrée à
d’autres professionnels
pour retenir les clients
un peu plus qu’un après-
midi. »

« On aura forcément
des retombées écono-
miques sur notre terri-
toire, assure Marie
Gimbert, directrice de
l’office de tourisme de
Maisons-Laffitte. Notre
ville est d’abord connue
en tant que cité du che-
val. Mais elle a égale-
ment tout ce qu’il faut
pour séduire une clien-

tèle familiale qui pour-
rait se loger chez nous
lors d’un séjour à Paris
au lieu de faire l’inverse
aujourd’hui. »
Les Yvelines doivent de-
venir une marque, et le
tourisme sa vitrine. « On
doit faire en sorte de ne
plus être la jolie cam-
pagne qu’on regarde à
travers la vitre de sa voi-

ture depuis l’autoroute
en allant à Deauville »,
reprend Edmond de La
Panouse. « Il faudra sans
doute du temps pour que
les habitudes évoluent
mais si on se bouge tous
ensemble, on y arrivera,
conclut Laurent Tro-
chain. Quand un produit
est de qualité, il ne peut
que se vendre. »
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Les professionnels 
du tourisme confiants

« La notoriété 
des uns doit servir

aux autres »
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À Thoiry, plus de 430 000 visiteurs payants viennent chaque année admirer les animaux et la réserve africaine.

Laurent Trochain, chef étoilé du restaurant le N°3 au Tremblay-sur-Mauldre.





S U R  L A  T O I L E

Découvrir autrement 
les étangs et rigoles
Administré entre autres par le Conseil
général, le Syndicat mixte d’aménage-
ment et de gestion des étangs et rigoles
(Smager) met à disposition une balade
virtuelle pour découvrir l’ensemble de
ce patrimoine historique devenu un
lieu de biodiversité remarquable. Cet
outil vise à sensibiliser les visiteurs au
milieu fragile des étangs et rigoles si-
tués entre Versailles et Rambouillet.

www.bioscene.org/smager

Madame Elisabeth: 
un site pour découvrir l'expo
En parallèle de l'exposition qui lui est
consacrée depuis le 27 avril à Versailles,
un site vous permet de découvrir un peu
plus la vie de Madame Elisabeth, der-
nière sœur de Louis XVI. Grâce à des vi-
déos, des photos et une visite virtuelle,
entrez dans le monde de cette princesse
oubliée de l’Histoire!

www.elisabeth.yvelines.fr 

Les Yvelines vues du Net
De la culture aux loisirs
La page Facebook consacrée à la culture
dans le département fait peau neuve et
s’élargit aux loisirs dans les Yvelines! Ac-
tualités sportives et idées sorties en tous
genres viennent désormais alimenter le
flux d’informations. L’objectif? Vous pro-
poser toujours plus d’actualités pour vous
évader dans les Yvelines! Rendez-vous
sur la page, cliquez sur « J’aime » et re-
joignez la communauté des 1800 fans!

www.facebook.com/LoisirsYvelines

EN BREF

Des élus à portée 
de clics

Les élus du département
sont de plus en plus
nombreux sur Twitter. Le
Conseil général a compilé
la liste de tous ceux que
vous pouvez y retrouver.
Un clic suffit désormais
pour suivre le fil
d’actualités d’une
cinquantaine de
conseillers généraux,
maires et conseillers
municipaux.

https://twitter.com/
Les_Yvelines/elus-des-
yvelines 

Le musée Maurice-
Denis débarque sur
iPhone et iPad

Le musée départemental
Maurice-Denis dispose
désormais d’applications
pour iPhone et iPad. 
Elles permettent
d’accéder à des
informations, présentent
les lieux et proposent un
aperçu des collections
tout en diffusant
l’actualité du musée.
Pratique et simple
d’utilisation, elle est en
accès au téléchargement.

http://j.mpX8inm2

Une frise raconte 
l’histoire de l’automobile
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Le Conseil général a regroupé pour vous, sous la
forme d’une frise chronologique, toutes les dates-clés
de l’histoire de l’automobile dans les Yvelines. Depuis
1887 et la 1re compétition d’engins mécaniques de
France entre Neuilly-sur-Seine et Versailles, le dépar-
tement est intimement lié à l’automobile. Cette ré-
trospective, qui s’adresse aux adeptes de l’automobile
autant qu’aux non-initiés, a été réalisée avec le
concours des Archives départementales.

www.yvelines.fr/go/42





F A M I L L E

Quand on remonte un arbre généalogique, mieux vaut être bien
épaulé. Grâce aux milliers de documents qu’elles conservent et
proposent à la consultation (sur place, à Montigny-le-Bretonneux,
ou en ligne), les Archives départementales des Yvelines repré-
sentent l’aide indispensable à chaque recherche. Tables décen-
nales ou registres paroissiaux, tout y est; trié par communes et
grandes périodes. « C’est notre coffre au trésor », résume Nicole
Dreneau, la présidente du CGVY.

www.archives.yvelines.fr

Les Archives départementales, ce trésor !

onnaissez-vous
les origines de
votre famille?
Quel métier exer-

çait le plus ancien de vos
aînés? Depuis plusieurs
années, la généalogie a le
vent en poupe. Si elle ne
rassemble officiellement
que 50000 adeptes en
France, elle attire de plus
en plus de personnes en
quête de vérité.
« L’éclatement des familles
à travers le temps a provo-
qué une méconnaissance
de son histoire. Entamer

un arbre généalogique,
c’est un peu partir sur les
traces de ses ancêtres et de
son passé perdu », avance
Nicole Dreneau, présidente
du Cercle généalogique de
Versailles et des Yvelines
(CGVY).
L’association, née en 1976,
compte aujourd’hui 200
adhérents qui viennent
trouver des conseils et des
guides de recherches afin
d’avancer plus efficace-
ment dans leur travail.
« Il faut d’abord partir de
soi-même puis remonter les

La généalogie en plein boom
Partir à la recherche de ses ancêtres est une pratique de plus en plus courante. L’aide des Archives
départementales s’avère souvent décisive.

En partant de soi, on peut facilement remonter son arbre généalogique jusqu’à l’an 1800.

C
branches en privilégiant 
les actes de mariage, de 
naissance et de décès, qui 
amènent le plus d’informa-
tions », reprend Nicole 
Dreneau.

Avec Internet et la numéri-
sation des archives (lire en-
cadré), il est assez simple de
remonter à l’an 1800. Mais
une fois sous l’Ancien Ré-
gime (ndlr: avant 1792), il
faudra éplucher les regis-
tres paroissiaux à la re-
cherche des actes de
mariage, de baptême ou de
sépulture. Un travail de
fourmi qui requiert pa-
tience et méthode mais qui
apporte son lot de sur-
prises, bonnes… ou moins
bonnes: une filiation avec
Louis IX, un père qui n’était

pas le vrai père, des enfants
cachés, un ancêtre guillo-
tiné.
« On ne sait jamais sur quoi
on va tomber, c’est ce qui
donne du piment à la re-
cherche », apprécie Jeanne,
36 ans, qui a appelé son fils
de 2 ans Edmond, du pré-
nom de son plus vieil ancê-
tre retrouvé en 1732.
« Il faut aimer l’Histoire et
avoir l’envie de transmettre
quelque chose aux généra-
tions futures, ajoute Estelle,
une Versaillaise de 27 ans,
qui s’est lancée l’an dernier
après le décès de son père.
Une chose est sûre: quand
on commence, il est difficile
de s’arrêter. »

Cercle généalogique 
de Versailles et des Yvelines:
www.cgvy.org

Une part 
de surprise
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es parents d’élèves
des communes
d ’Au lnay-sur-
Mauldre, Bazemont,

La Falaise et Nézel, les qua-
tre communes du Syndicat
d’assainissement des Prés
Foulons, sont susceptibles
de recevoir bientôt des de-
mandes d’autorisation de
sortie pour une visite pé-
dagogique… de la station
d’épuration. Qu’ils se ras-
surent pour la sensibilité
olfactive de leurs enfants,
la station ne dégage au-
cune odeur.

Petit miracle de la biotech-
nologie implanté à l’entrée
de Nézel, l’équipement, qui
se présente sous l’appa-
rence d’une serre, fonc-
tionne depuis quelques
mois. Dans la salle princi-
pale, de jeunes plantes
poussent dans une atmo-
sphère humide. Sous le sol
sont dissimulés des bassins
d’une profondeur de plus
de 5 mètres où se dévelop-
pent les racines des
plantes, mais aussi des
bactéries et une multitude

d’êtres macroscopiques
(crevettes d’eau douce, pe-
tits crabes, escargots, etc.).
Le procédé a été inventé
par une société hongroise
(Organica), partenaire de
Veolia qui a construit
l’équipement, le troisième
en France.
« En matière d’environne-
ment aussi, les Yvelines
soutiennent l’innovation,
explique Alain Schmitz, le

Président du Conseil géné-
ral. Cette station est exem-
plaire pour son procédé
original qui permet de ré-
duire de 5 à 10 % le vo-
lume des boues produites,
mais aussi pour son inté-
gration paysagère particu-
lièrement réussie. »
Une fois traitées, les boues
partent au compost et les
sables et les graisses sont
valorisés industriellement

à Ecquevilly. Biologique
(sans risque de rejet acci-
dentel de polluant chi-
mique) et plus hygiénique
(le procédé empêche la
brumisation des bacté-
ries), la station de Nézel
présente un dernier avan-
tage: elle ne fait aucun
bruit.

www.yvelines.fr/go/43

Le traitement de l’eau est l’un des grands axes de la politique
environnementale du Conseil général. Ce dernier s’est engagé
à préserver la qualité de l’eau en la plaçant sous surveillance
accrue avec l’adoption d’un schéma départemental de l’eau. Il
viendra renforcer les actions déjà entreprises à ce jour: 268
contrats « eau » signés avec les communes et les intercom-
munalités pour un investissement total de 158M€ (dépollution
des eaux usées et pluviales, travaux d’aménagement et
d’entretien…). Cette aide a largement contribué à la stabilisation
du prix de l’eau et à la mise aux normes du parc des stations
d’épuration. D’autres projets exemplaires ont ainsi pu voir le
jour, tels que le procédé de phyto-épuration à Bonnelles ou la
nouvelle station d’épuration HQE à Limay.

L’engagement du Conseil général 
pour la qualité de l’eau

Des plantes pour épurer l’eau
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E N V I R O N N E M E N T

Ni odeur, 
ni bruit

Les plantes, qui atteindront bientôt une hauteur de 2 mètres, sont
sélectionnées pour leur système racinaire très développé.

À Nézel, la nouvelle station d’épuration ressemble à une serre installée à l’entrée de la ville. L’eau
usée des 4300 habitants de quatre communes y est traitée grâce à un procédé biologique.

L

Une intégration paysagère réussie.



I YVELINES -  MAI 201336

J’ai toujours pris 
ce métier

comme un jeu
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Depuis sa maison d’Orgeval, où il vit depuis plus d’un demi-siècle, l’acteur de 84 ans pose un regard
amusé et sincère sur son immense carrière à l’écran et sur les planches. 

R E N C O N T R E

un héros si discret

1929
Naissance 
le 8 février à
Strasbourg. 

1955
Après 5 ans au
Conservatoire aux
côtés des Jean-Paul
Belmondo, Jean
Rochefort ou Jean-
Pierre Marielle, 
il lance sa carrière
cinématographique
dans le film Les
grandes Manœuvres
de René Clair.

1960
S’installe à Orgeval
où il a acheté, 
trois ans plus tôt, 
une maison de
campagne. 
C’est là qu’il se
marie avec
Catherine et élève
ses deux filles,
Delphine et
Nathalie. Il y vit
toujours.

2002
Reçoit un César
d’honneur pour
l’ensemble de sa
carrière. La
distinction suprême
pour celui qui fut
également César du
meilleur acteur en
1993 pour son rôle
de Talleyrand dans
Le Souper
d’Edouard Molinaro.

2012
Joue au cinéma
dans Cherchez
Hortense de Pascal
Bonitzer puis tourne
pendant quatre
mois aux côtés de
sa fille Delphine sur
les planches dans
L’Intrus d’Antoine
Rault.

CINQ DATES

Claude Rich,

l a joué avec les plus
grands mais a gardé
la simplicité et l’acces-
sibilité d’un jeune pre-

mier. Malgré 60 ans de car-
rière, Claude Rich, l’un des
derniers monstres sacrés
du cinéma et du théâtre
français, est resté le même.
Authentique et passionné.
À 84 ans, les traits ont vieilli
bien sûr. Mais la verve est
là et les yeux brillent tou-
jours autant dès lors qu’on
lui remémore son parcours.
« J’ai eu une chance in-
croyable, tempère-t-il. J’ai
joué tout le théâtre anglais,
trois pièces à 600 repré-
sentations,  tourné dans
75 films, côtoyé les Chabrol,
Truffaut, Godard, Resnais
ou Guitry, d o n n é  l a  
réplique à Ventura, Blier,
de Funès, Deneuve… Je
n’aurais jamais imaginé
cela à mes débuts ».

Lui, l’employé de banque
qui suivait en parallèle des

cours du soir chez Charles
Dullin avant d’entrer au
Conservatoire en 1949
(ndlr: ses camarades d’alors
s’appellent Belmondo, 
Rochefort, Marielle, Cremer,
Girardot), est devenu au fil
des années ce comédien
capable de jouer n’importe
quel rôle tout en y ajoutant
sa petite touche personnelle.
« J’ai toujours pris ce mé-
tier comme un jeu », as-
sure-t-il.
Prix du syndicat de la cri-
tique en 1971, César du
meilleur acteur en 1993,
César d’honneur en 2002,
Brigadier d’honneur en
2008 pour l’ensemble de sa
carrière théâtrale, l’homme
au sourire tendre et espiègle
a traversé les époques avec
une aisance déconcertante.
De sa première apparition
à l’écran dans Les Grandes
Manœuvres de René Clair
en 1955 à son dernier rôle
dans Cherchez Hortense de
Pascal Bonitzer en 2012.
« Je ne me suis pas vu vieil-
lir », concède-t-il.
Le temps qui passe, la vie,
la mort ; des thèmes qu’il
évoque sans détour :

« L’année dernière, j’ai
perdu  quat re  amis
proches et cela dégoûte
un peu. Mais la mort ne
m’effraie pas. Comme je
suis très croyant, je reste
persuadé qu’après cette
vie, il y en aura une autre.
Je suis un amoureux de
la vie. »

Une vie qu’il a passée à
Orgeval, dans une maison
noyée dans 15000 m2 de
terrain, achetée en 1957
et qu’il a agrandie au fil
des cachets, devenant son
refuge, son port d’attache.
« C’est sa grande fierté »,
coupe Célia, sa cuisinière,
fidèle depuis vingt ans.
Ici, chaque pièce, chaque
boiserie, chaque arbre a
son histoire : l’escalier en
colimaçon du salon chiné
aux Puces, les pavés de la
cour ramenés du tournage
de Paris brûle-t-il? en
1966, alors qu’ils allaient
être jetés, le chêne planté
il y a 50 ans…

D’une manière générale, il
reste très attaché à 
Orgeval. C’est ici qu’il a
épousé Catherine Rich en
1959 et vu grandir ses filles
Delphine et Nathalie. Ses
Yvelines à lui s’appellent
encore la Seine-et-Oise et
bercent sa jeunesse. Ver-
sailles et le théâtre Mon-
tansier, où il a joué tant de
fois, mais aussi Pontchar-
train ou Neauphle-le-Vieux,
où il est parti deux ans en
pension pendant la Guerre.
« Je devais avoir 12 ans,
se souvient-il. Paradoxale-
ment, j’y ai passé des mo-
ments merveilleux. Si j’ai
fait du théâtre, c’est sans
doute grâce à un professeur
que j’ai connu là-bas. »
Du théâtre, il devrait en-
core en faire ces pro-
chaines années: « Je viens
de recevoir trois proposi-
tions. Vous risquez de me
voir encore un peu »,
s’amuse-t-il. On ne de-
mande pas mieux.

Il écrit 
ses mémoires
Les détails sont le sel de la
vie. Parce qu’il souhaite
transmettre son amour du
jeu et de la vie, Claude
Rich a entamé depuis
quelques mois l’écriture de
ses mémoires. « Je le fais
pour mes filles d’abord
mais aussi pour les gens
qui m’ont suivi durant tout
ce temps. Je voulais racon-
ter ma carrière mais sur-
tout ma vie d’homme, de
père de famille, et des amis
anonymes que j’ai eus. »

I

«J’ai eu une
chance

incroyable»

« Orgeval, ma
fierté »





L’extension et la valorisation du parc naturel de l’île Nancy à An-
drésy, la création d’un pôle commercial et récréatif ou l’amarrage
d’une péniche-théâtre à Conflans-Sainte-Honorine, sont quelques-
uns des huit projets lauréats retenus par le Conseil général (avant
nouvel examen en octobre prochain). Doté d’un montant de
2,6 M€, cet appel à projets symbolise l’action du Département
pour développer l’activité touristique en lien avec la Seine.

Un parc nautique sur la Seine
Lauréat de l’appel à projets lancé par le Conseil général pour valoriser et animer la Seine, Bougival va
aménager un parc nautique dès l’an prochain sur l’île de la Chaussée.

8 lauréats pour animer la Seine
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de Bougival. Le projet per-
met de renouer avec notre
patrimoine fluvial, qui est
tout de même exceptionnel,
de développer l’activité tou-
ristique et d’offrir un nouvel
équipement aux habitants. »

L’aménagement de struc-
tures flottantes, d’un café,
l’amarrage d’une péniche
et la réhabilitation d’un
quai d’embarquement sont
programmés. Le tout est
évalué à environ 1 M€,
subventionné à 50 % par
le Conseil généal. « Être
désigné lauréat de l’appel
à projets nous a permis de

redimensionner le parc
nautique, avec la création
d’un bac pour relier l’île
aux berges de la Seine »,
se réjouit Luc Wattelle.
Spécialiste des activités
nautiques, l’association
Contraste va s’installer sur
l’île de la Chaussée. Son
directeur, Thierry Brosse,
se montre très enthou-
siaste: « Ce sera le premier
parc nautique d’Ile-de-
France, ouvert toute l’an-

née sur une voie d’eau na-
turelle. L’hiver, la structure
sera recouverte d’un grand
chapiteau transparent.
Nous y proposerons des
activités de canoë-kayak,
la location de pédalos et
des balades pour toute la
famille en Zodiac. »
En attendant 2014, un
avant-goût du « Nautic
Park » est à découvrir le
16 juin prochain à l’occasion
du 2e bal des canotiers.

dmirer la colline
des Impression-
nistes depuis la
Seine, visiter les

écluses, naviguer à côté
des vestiges de la machine
de Marly (ndlr:ce dispositif
qui servait à alimenter en
eau le parc de Versailles)…
et profiter des activités nau-
tiques de l’île de la Chaus-
sée. Ce sera possible dès
l’an prochain grâce au pro-
jet concocté par la ville de
Bougival et l’association
Contraste, lauréats de l’ap-
pel à projets « Yvelines
Seine » du Conseil général.
« L’idée a germé depuis le
premier bal des canotiers
que nous avons organisé
en 2011, explique Luc 
Wattelle, adjoint au maire

A
Des balades en Zodiac à Bougival (comme ici lors du premier bal des canotiers en 2011) seront proposées toute la saison.

Ouvert toute
l’année
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le mettent en relation avec
le Finlandais Alvar Aalto
(1898-1976). Le projet voit
le jour dès 1956.
La maison doit répondre à
deux exigences: être à la fois
un lieu de détente et un es-
pace pour l’accueil d’éven-
tuels clients. Mais aucune
autre contrainte, ni artis-
tique ni budgétaire, n’est
imposée à l’architecte qui
peut alors donner libre
cours à son imagination.
La large toiture inclinée ac-
compagnant la déclivité du
terrain, la légèreté des vo-

lumes, le choix de maté-
riaux locaux comme la
pierre de Chartres, tout
contribue à une harmonie
avec l’environnement. 

Véritable manifeste d’art to-
tal, la maison est conçue de-
puis sa structure jusque
dans ses moindres détails
par Alvar Aalto. « Il a une
sensibilité extrême pour les
matériaux, je crois qu’il
tient cela d’un don de poé-
sie, c’est un poète » dit
Louis Carré. La plupart des
éléments de mobilier sont
conçus tout particulière-

ment pour la pièce dans la-
quelle ils sont disposés, sou-
vent en teck ou en frêne, as-
sociés à des cuirs noirs ou
clairs pour les fauteuils et
chaises.
La maîtrise de la lumière et
des contrastes permet d’ac-
centuer la mise en scène de
l’espace et la mise en valeur
des œuvres présentées par
le galeriste parisien: plafon-
nier en forme de fleur,
lampe Myrtille dans le salon,
suspensions de la salle à
manger, tous les luminaires
sont conçus de façon à fo-
caliser la lumière sur une
toile ou une sculpture.
Louis Carré meurt en 1977.
Aujourd’hui gérée par l’as-
sociation Alvar Aalto, elle est
ouverte au public. Si le bâ-
timent a été classé au titre
des monuments historiques
en 1996, le mobilier est en
cours de classement.
Renseignements:
Maison Louis Carré
2, Chemin du 
Saint-Sacrement
78490 Bazoches-sur-
Guyonne
Tél. : 0134867963
www.maisonlouiscarre.fr

n 1955, Jean
Monnet (lire page
41) fait découvrir
Bazoches-sur-

Guyonne à son ami Louis
Carré (1897-1977), qui tient
des galeries d’art moderne
à Paris et à New York. Aus-
sitôt séduit par le caractère
traditionnel du village, Louis
Carré se met en quête de
l’architecte idéal pour ima-
giner ici une villa contem-
poraine, dont les propor-
tions s’intégreraient avec
douceur dans le paysage ru-
ral. Les artistes qu’il côtoie

La Maison Louis Carré,
une œuvre d’art total
Classée au titre des monuments historiques, la maison Louis Carré à
Bazoches-sur-Guyonne a été conçue par l’architecte finlandais Avar Aalto.

Regards croisés sur le patrimoine industriel
Retenez la date du mardi 18 juin 2013 où se tiendra la
conférence d’Elisabeth Gautier-Desvaux, conservateur général
du patrimoine, sur les « Sucreries et distilleries. Un pan oublié
de l’industrie agro-alimentaire des Yvelines », à la Distillerie du
Noyau de Poissy. 

www.archives.yvelines.fr

Des volumes triangulaires.

Luminaires bidirectionnels de la salle à manger.

E
L’harmonie 

entre la fonction
et la forme
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Jean Monnet naît à 
Cognac le 9 novembre
1888 dans une famille de
négociants en cognac. Il
travaille d’abord dans l’en-
treprise familiale pour la-
quelle il voyage en Angle-
terre et aux États-Unis,
acquérant à la fois une par-
faite maîtrise de l’anglais
et une profonde connais-
sance de la mentalité an-
glo-saxonne.

En 1919, il est l’un des
artisans de la création de
la Société des Nations. Du-
rant la Seconde guerre
mondiale, il plaide active-
ment pour une mise en
commun des efforts de
guerre de la France et du
Royaume-Uni avant d’être
envoyé par le gouverne-
ment britannique aux
États-Unis où il convainc le
Président Roosevelt de re-
lancer l’industrie de guerre
américaine.

À la Libération, il est
nommé Commissaire au
Plan. Il s’agit pour lui de re-
mettre en marche l’appareil
de production, en le moder-
nisant et en l’adaptant aux
conditions du nouvel ordre

mondial. Il contribue à 
fonder la première Europe 
des Six, la Communauté 
Européenne du Charbon et
de l’Acier (CECA), dont il de-
vient Président de la Haute
autorité le 10 août 1952. Il
travaille ensuite sur les pro-
jets de traités du Marché
Commun et de l’Euratom
qui aboutissent au Traité de
Rome le 25mars 1957.

En 1963, i l  crée à 
Lausanne l’Institut de 
recherche historique 
européenne avant de pas-
ser les dernières années de
sa vie dans sa maison
d’Houjarray à Bazoches-
sur-Guyonne. Il meurt le
16 mars 1979 à 90 ans.

Ses obsèques sont célé-
brées à Montfort l’Amaury
en présence du Président
Valéry Giscard d’Estaing et
du Chancelier Helmut
Schmitt.

H I S T O I R E  E T  P A T R I M O I N E

Dès la fin du XVIIe siècle,
une liqueur à base
d’amandes de noyaux
d’abricots est servie dans les
auberges et hôtelleries de
Poissy. Plusieurs artisans la
fabriquent mais en 1882
Alphonse-Louis Dumont lui
donne une nouvelle
renommée, promouvant le
Véritable Noyau de Poissy.
Au début du XXe siècle,
Joseph Duval reprend le
fonds de commerce d’Alfred
Chaumont et sa Fameuse
Ludivine pour fabriquer à
son tour une liqueur blanche
distillée à base de noyaux
d’abricots. En 1906, il
dépose la marque du Noyau
de Poissy au greffe du
Tribunal de Versailles.
C’est alors que la guerre des
deux Noyaux commence:
Dumont déclare fabriquer le
« Véritable », Duval le
« Vrai »Noyau de Poissy.
Suite à la perte du procès,
en 1954, la famille Dumont
cède son commerce à Duval
qui se retrouve propriétaire
des deux liqueurs. Depuis,
coexistent les deux recettes,
produites par la Distillerie
du Noyau de Poissy: le
Noyau de Poissy ambré, Au
Gobelet d’Argent et le Noyau
de Poissy blanc, Sceau de
Saint-Louis. 

Dépôt du brevet
du Vrai Noyau
de Poissy

Jean Monnet, le père de l’Europe
Le créateur de la première « Europe des Six », la Communauté européenne
du charbon et de l’acier, a passé les dernières années de sa vie à Bazoches-
sur-Guyonne.

78 personnalités pour
illustrer les Yvelines
Le portrait de Jean Monnet est tiré
du livre « 78 personnalités illustrent
les Yvelines » édité par les Archives
des Yvelines. Second tome à
paraître en mai 2013.

Prix public : 15 €.

1906 

La rubrique « Histoire et Patrimoine »
a été réalisée avec le concours des
Archives départementales des Yvelines.

www.archives.yvelines.fr

La maison d’Houjarray.
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Jean Monnet.

Maison Jean Monnet – Houjarray
78490 Bazoches-sur-Guyonne
www.ajmonnet.eu
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Art contemporain
La ville d’Andrésy 
organise la 16e édition de
« Sculptures en l’Ile », une
balade d’art contemporain
bucolique entre terre et
Seine, jusqu’au
22 septembre. Une
quinzaine d’acteurs
culturels yvelinois
proposent également de
belles programmations sur
tout le département (Vélizy,
Jouy-en-Josas, Le Pecq,
Rambouillet, Saint-
Arnoult-en-Yvelines, Les
Mureaux, Houdan…). Pour
tous les goûts et forcément
près de chez vous!

Beatboxing
Le 1er championnat
européen de Beatboxing
(boîte à rythmes humaine)
se déroulera dans les
Yvelines du 17 au 19mai
au Café de la Plage à
Maurepas, au CAC
Georges-Brassens à
Mantes-la-Jolie et à La
Clef à Saint-Germain-en-
Laye. Cet événement est
une rencontre entre les
meilleurs beatboxers
internationaux et le public
yvelinois.

3e Ronde des orgues

L’édition 2013 de la ronde
des orgues se déroulera
du samedi 18mai au
dimanche 23 juin. Au
programme, 11 concerts
sont proposés pour
(re)découvrir la musique
sacrée ou profane du
XVIIe siècle à nos jours. 
En récital, accompagné de
chœur ou de formations
instrumentales, venez
vivre d’excellents
moments musicaux grâce
au roi des instruments
dans les Yvelines.
yvelines.fr/rondedesorgues

Juliette Trey
Conservateur au Château de Versailles

«Madame Elisabeth, 
la fidèle»

qui lui est consacrée recon-
sidère ce personnage un
peu oublié et le remet dans
son contexte le plus objecti-
vement possible pour que
Madame Elisabeth ne soit
pas seulement ce mythe de
la vertu et ce martyr de la
fin de la monarchie.

Que peut-on voir dans
cette exposition?

L’objectif était de recréer
l’ambiance de la vie quoti-
dienne d’une princesse à la
toute fin de la monarchie.

Dans la Demeure – qui était
presque quatre fois plus
grande au XVIIIe siècle –, on
retrouve du mobilier de Ma-
dame Elisabeth, certains de
ses habits conservés ou re-
créés, des senteurs de
l’époque… Dans l’Orange-
rie, toute l’histoire de la
princesse est retracée de sa
naissance à sa mort: son ar-
bre généalogique, son édu-
cation, sa vie à Montreuil,
sa fidélité envers son frère.
Le public apprendra beau-
coup.

Qui était Madame
Elisabeth?

La sœur cadette de
Louis XVI, petite fille de
Louis XV. Orpheline à 3 ans
en 1767, elle est élevée 
à la Cour. À 19 ans, alors
qu’elle n’est toujours pas
mariée et qu’elle aurait pu
rentrer dans les ordres, elle
décide de rester auprès de
son frère, à Versailles, qui
lui offre en cadeau d’anni-
versaire le Domaine, à
Montreuil, alors un village
avant de devenir un quar-
tier de Versailles. En 1789,
elle refuse l’exil, estimant
que sa place était auprès du
Roi. Elle le suit le 6 octobre
1789 pour s’installer aux
Tuileries à Paris, puis pour
fuir à Varenne le 20 juin
1791. Elle meurt guilloti-
née à 30 ans, le 10 mai
1794 dans l’incompréhen-
sion la plus totale.

Pourquoi?
Parce qu’elle était res-

pectée du peuple. C’était
une femme douce, géné-
reuse avec ses domestiques
et envers les habitants de
Montreuil, à qui elle distri-
buait régulièrement le lait
de sa laiterie. L’exposition

L’exposition « Madame Elisabeth, une princesse au destin tra-
gique » est à voir jusqu’au 21 juillet au Domaine de Madame 
Elisabeth (Demeure et Orangerie), 73 avenue de Paris à Versailles.
Ouvert du mardi au dimanche et les jours fériés (sauf le 1er mai),
de 12h à 18h30. Entrée libre.

elisabeth.yvelines.fr

L’exposition jusqu’au 21 juillet au Domaine



S P O R T

Les événements
sportifs en lien 
avec la Seine

Dans le cadre de sa
politique d’animation de
la Seine, le Conseil
général soutient les
événements suivants :
• Voile : Régate de
voiliers anciens, à
partir des Mureaux
(1er et 2 juin). Site
olympique en 1900
et 1924, la Seine entre
Meulan et Les
Mureaux accueille
cette année des
bateaux anglais des
années 30.

• Aviron: Régate de
masse de Mantes-la-
Jolie (24 et 25 mai) : 
le plus gros
rassemblement de
France avec plus de
3000 rameurs sur le
week-end au stade
nautique
international.

• Cyclotourisme:
Rassemblement à
Rosny-sur-Seine
(26 mai). Plus de 300
participants sont
attendus dans la boucle
de la Seine, sur une
zone Natura 2000.

• Cyclotourisme: 
Seine en selle
(2 juin). Initié par 
le SMSO (Syndicat
chargé de l’entretien
des berges),
l’événement propose 
6 parcours en bord de
Seine, entre Le Pecq 
et Verneuil-sur-Seine.
www.smso.fr

• Triathlon : 
Demi-finale Nord du
Championnat de
France sur la base de
loisirs du Val de Seine
(19 mai).
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ingt-quatre ans
après le duel
épique entre
Laurent Fignon

et Greg LeMond (victoire
de l’Américain pour 8 pe-
tites secondes au classe-
ment général final), le Tour
de France est de retour à
Versailles. Cette année,
pas de contre-la-montre

comme en 1989, mais une
étape prestigieuse de 118
km qui va conclure la 100e

édition par un feu d’arti-
fice sur les Champs-
Elysées. C’est pourquoi le
départ sera donné à
18h30 depuis le Parc du
Château pour une arrivée
prévue à 21h45 dimanche
21 juillet.

La veille encore, le peloton
sera à Annecy pour dispu-
ter la dernière étape de
montagne, trois semaines
après le départ de Corse.
La coutume veut que
l’étape parisienne soit ré-
servée aux sprinteurs. Les
coureurs n’iront donc sans
doute pas beaucoup plus
vite que la Randonnée du
Tour, ouverte à des milliers
de cyclistes amateurs, qui
va les précéder sur le par-
cours.

Le 21 juillet prochain, la dernière étape de la 100e édition du Tour se dispute
entre Versailles et Paris… en nocturne !

Le peloton partira du château de Versailles pour rejoindre les Champs-Élysées.

Le parcours :
• Château de Versailles
• Saint-Quentin-en-Yvelines
• Saint-Lambert-des-Bois
• Chevreuse
• Saint-Rémy-lès-Chevreuse
• Magny-les-Hameaux
• Châteaufort
(Passage dans l’Essonne)
• Toussus-le-Noble
• Buc
• Les Loges-en-Josas
• Jouy-en-Josas
• Versailles
• Viroflay
(Passage dans 
les Hauts-de-Seine)
• Paris – Champs-Élysées

Le vélodrome ouvre à la fin de l’année
Encore en chantier, le vélodrome de Saint-Quentin-en-Yvelines
doit ouvrir ses portes à la fin de l’année. Situé entre la gare RER
et la base de loisirs, le site accueillera une enceinte de 5000 places
dédiée au cyclisme sur piste, le centre national, le siège de la Fé-
dération française de cyclisme et un stade couvert de BMX.

Le Tour de France 
à Versailles

V
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DU 18 MAI AU 2 JUIN

Vert les Yvelines
1re édition. Trois week-ends
d’animations, de surprises et
de découvertes consacrés à la
randonnée à pied, à cheval
ou à vélo.

http://www.vert-les-yvelines.fr

TOUS LES WEEK-ENDS
JUSQU’EN OCTOBRE

« Les Grandes Eaux
musicales »
Au parc du château de
Versailles. Les rendez-vous
incontournables des
amoureux de l’eau et de la
musique dans les bosquets
dessinés par Le Nôtre.
Informations: 0130837889

www.chateauversailles-

spectacles.fr

18 MAI

Nuit des musées
À Saint-Germain-en-Laye,
musée départemental
Maurice-Denis.
De 20h à minuit.
Informations: 0139737787

www.museemauricedenis.yvelines.fr

DU 18 MAI AU 23 JUIN

Ronde des orgues
3e édition. Redécouvrez le roi
des instruments avec 11
concerts dans les Yvelines.

www.yvelines.fr/rondedesorgues

22 MAI

Atelier «Les petits nez»
À l’Osmothèque de Versailles.
Initiez vos enfants au monde
des senteurs.
Informations et inscriptions:
0139554699

www.osmotheque.fr

15 ET 16 JUIN

« Le Retour du Bal des Canotiers »
2e Festival Européen des Impressionnismes. Bougival
redonne vie le temps d’un week-end à ce que fut la
conquête des bords de Seine. Exposition, concours,
balades, guinguette… un week-end pour se divertir en
famille ou entre amis!
Informations: 0139077722

25 MAI

« Le Château de
Madame du Barry »
À Louveciennes. Propriété
privée, elle ouvre
exceptionnellement ses
portes durant une journée.
Informations et réservations:
0130616135

25 MAI

Olympiades du Vivre
Ensemble
4e édition. Athlétisme,
natation, équitation… le
handisport est à l’honneur
tout au long de cette journée.
Informations: 0674717995

DU 1er AU 30 JUIN

« Le Mois Molière »
18e édition. 250 spectacles de
théâtre, de musique et de
danse à Versailles.
Informations et réservations:
0176567394

www.moismoliere.com

1er ET 2 JUIN

Fête du cheval

À la Bergerie Nationale de
Rambouillet.
Informations: 0161086870

16 JUIN

« Breteuil en fête »
Le château de Breteuil vous
invite pour une journée de
fête! Des divertissements
pour les enfants, des défilés
des grenadiers de Napoléon,
un spectacle d’escrime
artistique… Et l’entrée est
offerte à tous les enfants
costumés!

www.breteuil.fr

18 JUIN

Regards croisés 
sur le patrimoine
À Poissy, conférence
« Sucreries et distilleries. 
Un pan oublié de l’industrie
agro-alimentaire des
Yvelines. » Informations:
0161373630 ou

http://archives.yvelines.fr

JUSQU’AU 21 JUILLET

Expo Madame Elisabeth
Pour la première fois à
Versailles, la Demeure de
Madame Élisabeth accueille
une grande exposition
consacrée à la plus jeune
sœur du roi Louis XVI.
Sur place, 135 œuvres
permettent de découvrir cette

jeune femme, complexe et
attachante.

http://elisabeth.yvelines.fr

20 ET 27 JUILLET

«Croisière pique-nique»

Au départ de Carrières-sur-
Seine ou Croissy-sur-Seine.
Embarquez avec votre pique-
nique, coiffez votre canotier
et laissez-vous guider au fil
de l’eau pour cette balade
commentée. Informations et
réservations: 0130616135

DU 20 AOÛT AU 7 SEPTEMBRE

Les Yvelines font leur
cinéma

2e édition. Le Conseil général
propose des séances de
cinéma en plein air près de
chez vous.

www.yvelines.fr/cinema

DU 7 AU 29 SEPTEMBRE

«Paroles de jardiniers»
2e édition. Quatre week-ends
de septembre consacrés aux
astuces, ateliers et conseils
sur le jardinage. Pour les
petits et les grands.

www.paroles-de-jardiniers.fr

DU 13 AU 15 SEPTEMBRE

30es Journées
européennes du
patrimoine
Tout le programme yvelinois
sur

www.tourisme.yvelines.fr

DU 28 SEPTEMBRE 
AU 18 OCTOBRE

Festival Gourmandises
musicales
4e édition. Six concerts
gratuits de musique classique
dans les Yvelines.
Informations et réservations:
0139078545
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Numéros utiles
Conseil général des Yvelines

01 39 07 78 78

Conseil général des Yvelines
(N° réservé aux collectivités)

01 39 07 80 78

Yvelines Insertion Emploi
01 39 50 10 11

Yvelines Information
Jeunesse (YIJ)

01 39 50 22 52

Bibliothèque
Départementale 
des Yvelines (BDY)

01 3005 60 60

Maison Départementale des
Personnes Handicapées 
(MDPH 78)

01 30 21 07 30

L’Agence Départementale
d’Information sur le
Logement des Yvelines
(ADIL)

0820 16 78 78

Yvelines Tourisme
01 39 07 71 22

Archives Départementales 
des Yvelines

01 61 37 36 30

Service Archéologique
Départemental 
des Yvelines (SADY)

01 61 37 36 86

Calendrier prévisionnel des
séances du Conseil général

Vendredi 14 juin

Vendredi 12 juillet

Vendredi 27 septembre

L’Hôtel du Département à Versailles

En France, le Conseil général est l’assemblée élective qui administre la
collectivité territoriale qu’est le Département. L’ensemble des 39 conseillers
généraux yvelinois se réunit une fois par mois en assemblée départementale
à Versailles (ouvert au public) pour débattre et voter les délibérations des
futures orientations politiques dans chacune de ses compétences (action
sociale, transports, économie…).

18 Urgences
pompiers

17Police-
secours

15 SAMU

0139585858
SOS Médecin           

0139555821
Maltraitance personnes
âgées et handicapées         

0800857978
Allô accueil 
petite enfance       

P R A T I Q U E

I L S  F O N T  L E S  Y V E L I N E S

La silouhette est longiligne, le muscle saillant. Sur scène,
ce corps élastique est capable de contorsions incroyables
sur des rythmes binaires. À 25 ans, Bocar Guissé est une
figure du groupe mantais « 1er avertissement ». Avec sa
dizaine de complices, il écume les salles de France où la
danse urbaine a l’occasion de s’exprimer.

À chaque session des vacances scolaires, Bocar anime
l’atelier « danse urbaine » d’Yvelines Campus.
« Quand j’ai commencé, en 2010, j’ai été surpris de
constater que très peu d’adolescents ont déjà une expé-
rience de la danse. Ils connaissent grâce aux vidéos mais
ils n’ont jamais dansé en public. Après l’échauffement et
l’apprentissage de quelques pas, tout le monde se dé-
coince et se prend au jeu. Même les plus timides finissent
par imiter les copains. Et à la fin de l’atelier, ils ont appris
une chorégraphie. »
Spécialiste du break dance (enchaînement de mouve-
ments au sol), Bocar sera, cet été encore, sur l’un des qua-
tre sites d’Yvelines Campus (du 15 juillet au 2 août à
Mantes-la-Jolie, Versailles, Maisons-Laffitte et aux Bré-
viaires) où le Conseil général propose des animations gra-

tuites pour les 11-17 ans. VTT, escalade, cuisine et vidéo
sont quelques-unes des activités à découvrir. Centres de
loisirs, associations sportives, institut médico éducatif
peuvent s’inscrire pour passer une ou plusieurs journées
sur le site de leur choix.

yvelines.fr/yvelinescampus

le danseur d’Yvelines Campus
Bocar Guissé, 

Bocar, alias B.Boy K-Olak.

« Tout le monde se prend au jeu »

Vous attendez un enfant? 
Vous souhaitez trouver une solution 
de garde près de chez vous?
Des professionnels du Conseil général sont 
à votre écoute. Appelez le numéro vert du lundi
au vendredi de 9h à 12h30 et de 13h à 17h.

NOUVEAU
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Urgence et précipitation. Là
où la gauche a constamment re-
proché à la précédente majorité
présidentielle de réformer trop
vite, le gouvernement excelle. Il
défait sans relâche, réforme à
tout-va, tourne la page du tra-
vail mené par ses prédécesseurs
à une vitesse telle que les ré-
formes précédentes n’ont ni le
temps d’être totalement mises
en place ni d’être évaluées. Re-
traites, fiscalité, sécurité, santé,
université, tout y passe, vite,
plus par dogmatisme que par
nécessité réelle.

L’une des dernières an-
nonces à la «va comme j’te
pousse» est celle des rythmes
scolaires. Programmée dès la
prochaine rentrée scolaire, sans
même sourciller sur l’intérêt des
familles et le poids financier
qu’elle fera peser sur les collec-
tivités. À partir de septem-
bre 2013, les élèves de classes

maternelles et élémentaires au-
ront une demi-journée de cours
supplémentaire, le mercredi
matin – samedi sur dérogation.
Cette demi-journée supplémen-
taire devrait compenser des
journées allégées, avec plus
d’activités périscolaires, soit
pendant la pause méridienne,
soit en fin de journée. Devrait.
Car dans les faits, cela s’avère
compliqué puisqu’il incombe
aux communes de financer ces
activités et l’encadrement des
enfants, ce qui finira par avoir
un impact sur les impôts locaux.

Que les parents se rassu-
rent : afin de simplifier la mise
en œuvre de cette réforme, le
gouvernement envisage d’as-
souplir les taux d’encadrement
des activités périscolaires : les
normes d’encadrement de
l’accueil de loisirs baisseront
et devraient passer à 1 adulte
pour 14 enfants de moins de 6

ans (contre 1 pour 10 enfants
actuellement) et à 1 adulte pour
18 enfants de plus de 6 ans
(contre 1 pour 14 aujourd'hui).

Avec cette réforme, les
journées des écoliers de-
vraient se trouver allégées, en
moyenne, de 45 minutes de
cours. La facture des collecti-
vités sera quant à elle alour-
die… de 400 à 600 millions
d’euros! Le chiffre est avancé
par Michel Destot, président (PS)
de l’Association des maires des
grandes villes de France, qui en-
visage un surcoût de 100 à
150 euros par élève et par an,
pour les frais de personnel, de
chauffage, d’organisation du
temps périscolaire, de trans-
ports scolaires, etc… Ce qui se
répercutera nécessairement sur
les familles !

Que les communes se ras-
surent : l’État prévoit la mise en

place d’un Fonds, doté de…
250M€, pour les accompagner
dans la mise en place de la nou-
velle organisation périscolaire
résultant de la réforme: 50 €
par élève en 2013, auxquels
s’ajouteront 40 € pour les com-
munes défavorisées. L’année
suivante, seule la contribution
pour les communes défavorisées
sera maintenue et portée à 45 €
par élève.

Décentralisation, réforme
électorale, logement : d’autres
sujets sont sur les rails, sans que
nos dirigeants n’en mesurent
bien la portée économique et le
poids financier que devront
supporter les collectivités lo-
cales comme l’ensemble des
Français.

Olivier Lebrun
Président du Groupe 

Ensemble Pour les Yvelines

POUR PLUS D’INFORMATIONS ET POUR NOUS REJOINDRE : WWW.ENSEMBLEPOURLESYVELINES.FR 

Une réforme des rythmes scolaire mal ficelée, 
était-ce bien raisonnable ?  

Si en apparence, le budget
solidarité augmente cette année,
il s’agit en réalité des dépenses
de fonctionnement obligatoires
dont l’augmentation est due à
la crise. Certains postes sont
néanmoins touchés par les res-
trictions comme la récupération
des trop-perçus dès le premier
euro pour les bénéficiaires de
l’APA, pénalisant les personnes
âgées et handicapées. Cette me-
sure s’ajoute à la suppression
de la gratuité de la Carte Amé-
thyste et à la restriction des
conditions d’accès et des zones
de circulation pénalisant encore
ces publics plus fragiles.

Les dépenses d’investisse-
ment restent quant à elles mo-
dérées. Il y a pourtant beaucoup
à faire pour la petite enfance, la
jeunesse, la prévention, l’insertion
professionnelle des Allocataires
du RSA…

Lors du débat d’orientation
budgétaire, nos élus ont exprimé
leurs inquiétudes sur l’insuffisante
offre de structures d’accueil pour

les personnes âgées et handica-
pées. Selon le rapport du Conseil
Economique et Social sur la dé-
pendance en Ile-de-France, les
Yvelines ont un des plus bas
taux d’équipement de la région
en matière d’Etablissements
d’Hébergement pour les per-
sonnes âgées (EHPA) et dépen-
dantes (EHPAD). Cela ne répond
pas au vieillissement de la po-
pulation ni à l’abaissement des
revenus des personnes retraitées
obligeant à recourir à des pla-
cements lointains et coûteux.
Ainsi, la réponse du Conseil gé-
néral qui tend à subventionner
la prise en charge des personnes
handicapées dans des établis-
sements en Belgique est ina-
daptée et pointe clairement le
manque de structures d’accueil
dans notre département.

Il ne s’agit pas de nier le
contexte budgétaire difficile pour
les collectivités et les recettes
restreintes de notre budget qui
ont d’ailleurs été mal anticipées.
Mais à ce titre, il nous paraît

précisément indispensable d’opé-
rer des choix budgétaires plus
pertinents et rigoureux. Les cré-
dits 2013 affectés à la commu-
nication continuent d’augmenter
en particulier le programme
« informer les Yvelinois des prio-
rités et des innovations du dé-
partement ».

Si notre groupe a toujours
soutenu les petites et moyennes
entreprises de notre territoire,
nous déplorons que les aides
dites économiques manquent de
cohérence et de lisibilité. Certes,
sous la pression de l’opposition,
le département a concédé des
évolutions sur ces attributions
financières, en privilégiant les
avances remboursables plutôt
que les subventions directes.
Mais, des grands groupes in-
dustriels continuent d’être sub-
ventionnés. Aussi, nos demandes
réitérées d’évaluation du soutien
financier départemental envers
les entreprises, restent sans ré-
ponse.

Notons néanmoins des

concessions de la majorité aux
demandes du groupe de gauche.
En effet, nous avions dénoncé
l’abandon programmé du sou-
tien aux associations alimentaires
d’intervention locale qui s’avérait
inopportun alors que le nombre
d’Allocataires des minimas so-
ciaux ne cesse d’évoluer (+14%)
et tandis que le Programme Eu-
ropéen d’Aide Alimentaire
(PEAD) doit être revu à la baisse
sans compter que de plus en
plus d’Yvelinois ont recours à la
distribution alimentaire. Nous
nous félicitons que la majorité
départementale ait entendu notre
appel et révisé cette décision fâ-
cheuse.

Nous appelons donc encore
une fois la majorité départe-
mentale à une gestion plus avisée
des deniers publics afin de rendre
le budget et les politiques dé-
partementales plus justes, effi-
caces et durables.

Le groupe 
des élus de gauche

TRIBUNE DE L’OPPOSITION

Maintenir le cap sur la solidarité
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Les élus du Conseil général 
Alain Schmitz
Président du Conseil général 
Canton de Versailles nord

aschmitz@yvelines.fr

Hervé Planchenault
Montfort l’Amaury

hplanchenault@yvelines.fr

Pierre Lequiller
Premier vice-président - Marly-le-Roi

plequiller@yvelines.fr

Jean-François Bel
Le Vésinet

jfbel@yvelines.fr

Yves Vandewalle
Chevreuse

yvandewalle@yvelines.fr

Ghislain Fournier
Chatou

gfournier@yvelines.fr

Pierre Fond
Sartrouville

pfond@yvelines.fr

Jean-François Raynal
Poissy nord

jfraynal@yvelines.fr

Jean-Marie Tétart
Houdan

jmtetart@yvelines.fr

Maurice Solignac
Saint-Germain-en-Laye nord

msolignac@yvelines.fr

Alexandre Joly
Houilles

ajoly@yvelines.fr

Olivier Delaporte
La Celle Saint-Cloud

odelaporte@yvelines.fr

Marie-Hélène Aubert
Versailles sud

mhaubert@yvelines.fr

Christine Boutin
Rambouillet

cboutin@yvelines.fr

Jean-Louis Barth
Saint-Arnoult-en-Yvelines

jlbarth@yvelines.fr

Philippe Brillault
Le Chesnay

pbrillault@yvelines.fr

Olivier de La Faire
Versailles nord-ouest

odelafaire@yvelines.fr

Michel Colin
Saint-Nom-La-Bretèche

mcolin@yvelines.fr

François Deligné
Montigny-le-Bretonneux

fdeligne@yvelines.fr

Maryse Di Bernardo
Guerville

mdibernardo@yvelines.fr

Joël Desjardins
Maisons-Laffitte

jdesjardins@yvelines.fr

Fanny Ervera
Conflans-Sainte-Honorine

fervera@yvelines.fr

Didier Jouy
Bonnières-sur-Seine

djouy@yvelines.fr

Jean-Michel Gourdon
Plaisir

jmgourdon@yvelines.fr

Olivier Lebrun
Viroflay

olebrun@yvelines.fr

Joël Loison
Vélizy-Villacoublay

jloison@yvelines.fr

Daniel Level
Le Pecq

dlevel@yvelines.fr

Jean-Philippe Mallé
Saint-Cyr-l’École

jpmalle@yvelines.fr

Karl Olive
Poissy sud

kolive@yvelines.fr

Jeanine Mary
Trappes

jmary@yvelines.fr

Philippe Pivert
Saint-Germain-en-Laye sud

ppivert@yvelines.fr

Jacques Saint-Amaux
Limay

jsaintamaux@yvelines.fr

Laurent Richard
Aubergenville

lrichard@yvelines.fr

André Sylvestre
Mantes-la-Ville

asylvestre@yvelines.fr

Joël Tissier
Andrésy

jtissier@yvelines.fr

Philippe Tautou
Triel-sur-Seine

ptautou@yvelines.fr

Michel Vialay
Mantes-la-Jolie

mvialay@yvelines.fr

Ismaïla Wane
Maurepas

iwane@yvelines.fr

Michel Vignier
Meulan

mvignier@yvelines.fr

Les conseillers généraux

Les vice-présidents

Le président




